
Chez les radicaux français
L.' A C T U A L IT É

C'est un signe des temps que Ion
accorde à nouveau de l'attention au
congrès du parti radical-socialiste
français. Au lendemain  de la Libéra-
tion, on l'avait volontiers enterré. La
Troisième république, dont il était
l'armature, était défunte. Il devait ,
pensait-on, la suivre dans la tombe.
La Troisième force serait représen-
tée désormais, disait-on aussi, par le
M.R.P. et les socialistes qui recueil-
leraient l'héritage de la tradition ré-
pub l icaine  qu 'ils allaient renouveler.

Quel ques années se sont écoulées,
et le parti radical a de nouveau le
vent en poupe. Depuis la chute de M..
Robert Schuman, ce sont les siens —
M. André Marie, puis M. Henri
Queuil le — qui assument la prési-
dence du gouvernement. Aux élections
du conseil de la République, il est
redevenu le groupe numériquement
le plus fort. Preuve évidente qu 'il
répond encore à une réalité de
l'heure.
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A-t-il subi , pendant son éclipse, cer-
taines modifications de ses tendan-
ces? Un se pose la question. Apparem-
ment, rien n'est changé. Au récent
congrès de Paris, un orateur s'est
réclamé du «juste milieu ». Quand
on lit le texte de la déclaration votée
à l'« unanimité », on retrouve les mê-
mes formules que naguère : défense
républicaine (mais s'agit-il de la
Troisième ou de la Quatrième républi-
que ?) ; dirig isme modéré .qui assure
«la tranquillité du pays » en « lui
laissant aussi une libre et totale ini-
t i a t ive» ;  défense nationale et mili-
taire, mais le parti se prononce en
même temps «sans arrière-pensée
pour l'édification d'une Europe unie».

En somme, l'on voit se réaffirmer
cette tendance profonde du parti ra-
dical français qui a fait sa force, mais
peut-être aussi sa faiblesse, qui con-
siste à marier les contraires, qui est
habile à mettre sur pied des com-
promis dans l'action comme dans la
doctrine. Et comme les Français,
ces dernières années, ont quelque
peu « soupe » des extrêmes, peut-être
faut-il voir là la raison du regain de
faveur du radical-socialisme fran-
çais.

On entend revenir au normal, et
comme, l'esprit pendant tant de mois
d'agitation , s'est fatigué à la recher-
che d'une nouvelle formule du -( nor-
mal », comme les recettes qui lui ont
été présentées ont déçu , on pense que
ce « normal » après tout ne pourrait
bien être que ce qui existait avant la
guerre. Et l'on oublie tous les abus
qu 'il y avait alors à corriger ! C'était
le bon temps !

Pourtant, à considérer le parti ra-
dical sous son aspect actuel , on s'aper-
çoit que certaines choses, tout de
même, ont été changées. Un assez
grand nombre d'anciens parlementai-
res, sénateurs et députés, ne militent
plus dans les rangs du parti , soug le
ridicule et sectaire prétexte qu 'en 1940
(avec presque toute la France !) ils
ont opté pour le maréchal Pétain. Ce
sont eux surtout qui « tenaient les
cadres » (comme disait Briand) ,  qui
formaient l'armature dont nous avons
parlé, de la. Troisième république, qui
dirigeaient les grands journaux ré-
gionaux. En les dépossédant de ces
leviers de commande, les partis de la
Libération savaient ce qu 'ils faisaient.
Mais, ici encore, ils en ont si mal
usé qu'on regrette le passé ! Et sur-
tout, ceux des anciens parlementaires
radicaux qui ont surnagé ne sont
peut-être pas ceux qui brillaient le
plus par leur fermeté politique :
ainsi Herriot ou Daladier qui, d'ail-
leurs, se sont affrontés à nouveau ces
derniers jours. La « guerre des deux
Edouard » continue, mais elle n'a
plus la vedette de jadis !

f >. r*. **

C'est qu'à côté de ces vétérans, on
a vu monter une génération radicale,
dit, elle aussi, de la Libération. Celle-ci
a pactisé avec le général de Gaulle.
Ses hommes de file, les Giaccobbi , les
Chaban-Delmas, les rédacteurs de
T« Aurore » autour de Paul Bastid , ne
craignent pas d'affirmer leur double
appartenance, au R.P.F. et au parti
radical. Le récent congrès a eu l'occa-
sion de se prononcer sur cette ques-
tion brûlante. Bigamie, s'est écrié M.
Herriot. Ses adversaires ont eu la
partie belle en démontrant que le
parti radical n'aurait aucun intérêt à
se replier sur lui-même et à procéder
seulement au sauvetage des républi-
cains populaires et des socialistes, si
décriés de nos jours. Il lui faut ac-
cepter l'élan de vie, le souffle du de-
hors qui lui vient du gaullisme, le-
quel ne manifeste aucune intransi-
geanoe à ,son égard. Et tout s'est ter-
miné, ici encore, par une de ces mo-
tions nègre-Blanc dont le secret n'est
pas perdu !

Il est bien certain , en effet, quel le
radical-socialisme! n'a chance de faire
confirmer ses gains par l'avenir que
s'il retrouve sa place propre au so-
leil, s'il n'apparaît pas comme inféo-
dé à une Troisième force qui a fait
faillite, mais s'il apparaît au contraire
comme le mouvement qui fera la
charnière entre ce qui subsiste du
régime parlementaire et le renouveau
gaulliste. • 

René BRAICHET

Les résultats définitifs
des élections berlinoises

confirment la victoire
du parti socialiste

Ap rès un scrutin dans l 'ancienne capi tale allemande

BERLIN, 6 (Reuter). — Voici les ré-
sultats définitifs des élections an Con.
sell communal de Berlin :

Socialistes : 858,100 voix (64,4 %). ,
Chrétiens-démocrates : 258.496 (19,4 %).
Libéraux-démocrates : 214.224 (16,1 %).
Voix non valables : 37,156.
Le nombre des électeurs et des élec-

trices Inscrits s'élevait à 1,580,575. La
participation au scrutin s'est élevée à
86,2 %. .

Un commentaire
de M. Schumacher

HANOVRE. 6 (A.F.P.). — Commen-
tant les résultats des élections munici-
pales de Berlin, M. Kurt Schumacher.
Président du parti  social-démocrate al-
lemand , a déclaré :

Les Berlinois ont mérité dimanche, non
seulement la reconnaissance sincère de
ceux qui pensent comme eux en Allema-
gne et dans le monde, mais encore le
droit d'être considérés comme les repré-
sentants de la zone orientale en Allema-
gne. On fera bien de tenir compte de
Berlin dans la réorganisation de l'Allema-
gne occidentale en tant que pôle d'at-
traction pour l'unité allemande.

Des élections
« anticonstitutionnelles »

BERLIN 6 (A.F.P.). — Les élections
du 5 décembre dans les secteurs ouest
de Berlin sont déclarées « anticonstitu-
tionnelles «ans valeur juridique et an-
fidémoern Iinnés ». par le contre-bourg-
mestre Frédéric Ebert.

''«élection » de la municipal i té  communiste de Berlin a été précédée d'une
Manifestation dans la zone russe, à laquelle 70,000 habitants ont pris part

sur la place de l'Université

Heureux
habitants
d'une île

du Pacifique
Ils ignoraient tout

de la dernière guerre !— m).
SIDNEY. 6 (Reuter). — . L'équipage

d'un petit vapeur arrivé lundi,  à Sid-
ney affirme avoir découvert en plein
Pacifique une île dont lee 900 habitants
ignoraient tout de la dernière guerre.
Ces heureux hommes, paraît-il . ne sa-
vent rien de la politique, de l'inflation,
des impôts et des idéologies de toute
nuance.

L'île merveilleuse, qui porte sur les
cartes le nom de Tikote, mesure 5 km.
de longueur sur 2 km. de largeur et se
trouve à 450 milles marins à l'est-sud-
est des îles Salomon.

Ses hommes se teignent les cheveux
en blane, tandis que leurs femmes les
portent courts.

Ouverture de la session d'hiver
des Chambres fédérales

M. Escher, conservateur valaisan, est nommé président
du Conseil national

Notre correspondan t de Berne
nous écrit :

Au soir ds la Saint-Nicolas, députés
et sénateurs helvétiques ont retrouvé
leurs fauteui ls  sous la coupole. Pour
notre plaisir et le bonheur du peuple
souverain , ils y resteront jusqu'à
l'avant-veille de Noël.

La première semaine s'annonce char-
gée, puisque le nouveau président se
propose de mettre en délibération le
budget pour 1949. le projet d'arrêté re-
latif à l'adhésion de la Suisse à l'U.N.E.
S.C.O., la loi sur l'assurance militaire —
un morceau de roi — et ce revenant
qu'est le projet destiné à bouleverser le
droi t foncier agraire. Sans compter ,
mercredi après-midi , une séance de re-
levée consacrée aux motions, « postu-
lats » et interpellations économiques ,
dont la fameuse motion Duttweiler qui ,
laissée pour compte en septembre, a
provoqué l 'incident de la vitre brisée.

Si nous parvenons au bou t de ce pro-
gramme vendredi matin , M. Escber
pourra se vanter d'avoir bien mené son
monde.

Mais il est encore trop tôt pour parler
de M. Escher. En effet , lundi à 18 h. 15,
c'est encore M. Picot qui occupe le fau-
teuil présidentiel. Il va jeter ses der-
niers feux oratoires avant de quitter un
poste que. durant quatre sessions, il a
tenu avec distinction, avec aussi cette
ardeur qu 'on met à un travail qui pro-
cure de la joie.

Si toute relève, pour la garde descen-
dante , s'accompagne de quelque mélan-
colie, M. Picot éprouve du moins la sa-
tisfaction de constater que les républi-
ques ne sont pas toujours ingrates, puis-
que ses concitoyens genevois viennent
de le réélire en tète de l'équipe gou-
vernementale.

En ouvrant la séance, M. Picot fait
valider l'élection de deux nouveaux dé-
putés, MM. André Calame, radical ju-
rassien , nijj succède à M. Virgile Moine,
démissionnaire pour incompatibilité de
fonctions, et Peter von Rothen . conser-
vateur valaisan , qui -prend la place de
M. Oscar Schnyder, que sa récente élec-
tion au gouvernement de son canton a
obligé de déposer son mandat fédéral.
Les deux élus prêtent serment devant
l'assemblée debout.

L'élection
du nouveau président

Le scrutin n'apporte aucune surprise.
M. Escher, vice-président , conservateur,
valaisan , présenté par tous les groupe.-/,
communiste excepté, recueille 149 voix
sur 177 bulletins délivrés et 154 valables.

Ainsi, une fois de plus, le Valais se
trouve à l'honneur. Les amis de M. Es-
cher sont venus nombreux à Berne pour
le féliciter. A la tribune réservée, on
voit an premier rang, plusieurs ecclé-
siastiques, tandis que, parmi le public,
une forte délégation des étudiants ca-
tholiques arborant un brillant « flauss »
orange à brandebourgs.

Avant de céder son fauteuil M. Pi-
cot exprime sa reconnaissance aux dé-
putés de l'appui qu 'il lui ont accordé.
Il rappelle les principaux débats qu'il
a dirigés et donne l'assurance qu 'il con-
servera de cette année nn souvenir ré-
confortant. Il souhaite enfin une bonne
et heureuse présidence à son successeur
qui monte au siège suprême , tandis que
le pupitre se fleurit ,  de cinq somptueux
bouquets derrièr e lesquels le nouveau
magistrat disparaît complètement.

a. p.

(Lire la suite en 6me page)

Premier inventaire des finances françaises
AVANT LA DISCUSSION DU BUDGET DE 1949

Recettes approximatives : 1550 milliards — Dépenses envisagées : 2000 milliards

Notre correspondant de Paris
nous écrit :

Si les études préliminaires sont
terminées à temps, le projet de; bud-
get pour l'exercice 1949 doit être
déposé cette semaine sur le bureau
de l'Assemblée nationale, et le gou-
vernement espère qu 'il lui sera pos-
sible d'en obtenir le vote avant le
31 décembre. Ce retour aux tradi-
tions d'avant-guerre — aux saines
traditions — procède de considéra-
tions à la fois intérieures et exté-
rieures. Intérieures, parce que le
système des «douzièmes provisoires»,
ces renouvellements de crédits à la
petite semaine, s'est révélé désas-
treu x à l'usage ; extérieures, parce
que la reconduction des avantages
du plan Marshall est en quelque sorte
subordonnée par le gouvernement de
Washington à « l'équilibre financier
des pays bénéficiaires de l'aide amé-
ricaine ».

Soucieux de voir clair dans les
comptes de la nation en même temps
que de ne pas courir le risque ridi-
cule d'être privé, même provisoire-
ment , des précieux dollars, le cabinet
Henri Queuille a l'intention de mener
le débat tambour battant et, en sim-
plif iant  au besoin la procédure tra-
ditionnelle , d'obtenir du parlement
qu 'il en termine avec le budget dans
les délais assignés. Il n 'est pas du
tout certain d'ailleurs que l'échéance
fatidi que du 31 décembre puisse être
respectée, mais dans cette hypothèse,
tout permet d'espérer que, profi tant
du délai de grâce de trois semaines,
1 affaire sera complètement réglée

le 20, . janvier prochain, date de
l'échéance américaine.

r Un budget monstre
Si les estimations de dépenses pour

les douze mois de l'exercice 1949 ne
sont pas en-core totalement établies,
¦on sait déjà cependant qu'elles oscil-
leront autour du chiffre véritable-

• ment astronomique de 2000 milliards
¦ de francs français, ce qui doit cons-
tituer une manière de record en la
matière !

Mille trois cents milliards seront
consacrés aux «dépenses ordinaires»
(civiles et militaires), 700 au « bud-
get extraordinaire », qui comprend
reconstruction, des dommages de
les engagements prévus au titre de la
guerre, de l'équipement et de l'en-
tretien des entreprises nationalisées,
bref tout ce qui ressort de dépenses
d'investissement qu'il est véritable-
ment impossible de comptabiliser
dans le bilan quotidien de la nation.

En face de ce passif gigantesque,
les recettes devraient s'inscrire,
« grosso modo », aux environs de
1530 mil l iards  de francs, compte
tenu des 200 milliards attendus par
le jeu de la « contrepartie de l'aide
américaine ». Une simple soustrac-
tion permet alors 'de constater qu 'un
déficit de quelque 450 milliards de
francs (les chiffres varient suivant
les auteurs) caractérise les avant-
projets budgétaires pour l'année
1949. La chose n 'a d'ailleurs rien
qui puisse surprendre, et personne
en France n 'attendait du gouverne-
ment qu'il présente un budget en

équilibre ; tout le problème pour le
ministère, et singulièrement pour le
ministre des finances, est de se pro-
curer les mill iards qui manquent à
la colonne recettes, af in  d'éviter le
recours à l ' inf la t ion qui f ina lement
n'aboutirait , après une accalmie pas-
sagère, qu 'à précipiter la cliute de la
monnaie ct à provoquer la ruine de
la nation.

Où trouver l'argent ?
Bien des moyens existent pour se

procurer de l'argent.  Citons parmi les
plus classi ques : l'augmenta t ion  des
impôts, la d i m i n u t i o n  des dépenses
publiques, le recours à l'emprunt  et ,
dans les circonstance' ; présentes,
l'abaissement des crédits ouverts
pour les « dé penses extraordinaires ».

En ce qui concerne l ' impôt , le
gouvernement n 'envisage pas, assu-
re-t-on , un accroissement systéma-
ti que de la fiscalité. Son dessein , et
il l'a montré  en présenlant  un projet
de réforme fiscale qui doit être dis-
cuté d'extrême urgence , vise davan-
tage , par un réainénagemenl  des im-
positions , à accroî tre  le rendement
des taxes actuelles qu 'à mul t i plier le
nombre de celles en exercice ou d'en
accroître le nombre. Affaire de ré-
partition qu 'on souhaite vivement
voir réalisée, car si 1'agr icul lure  par
exemp le peut se considérer comme
honnêtement traitée , il n 'en est pas
de même pour l ' industrie ou le com-
merce, déjà écrasés par des taxes
d'une terrible sévérité.

M.-G. GÉLIS.

(Lire la suite en 4me page)

Le match de football Angleterre-Suisse

Cet instantané pris au cours du match de football Angleterre-Su is=e qui s'est
disputé à la fin de la semaine dernière à Londres, montre le gardien anglais

(à gauche) saisissant la balle qu 'Amado (à droite) venait de lancer
d'un coup de tête

J'ÉCOUTE...
Coups d 'épingle

Il n'y  a pas que dans la haute, ni
même la moins haute couture , que
se manient ép ingles et aiguilles.
Coups d 'ép ingle est chose assez cou-
rante. Coups d 'ép ingle en fami l l e ,
entre voisins, entre camarades et
même entre amis , c'est un peu mon-
naie de tous .les jo urs.

En p iquant de la sorte , on se pi-
que souvent d'avoir de l 'esprit.  Mais ,
en fa i t , c'est de sottise dont on fai t
preuve. Ces p iqûres-là exaspèt^R-t,. - -
La vie . en commun à laquelle tto'ué
n'avons pas le loisir de nous sous-
traire, s'en trouve , plus souvent
qu'à son tour , tout empoisonnée.

Puis , il y  a les critiques que, si
faci lement , on fa i t  sur le dos des
passants ou des voisins, de tous ceux
qui , sans doute , ne les entendent pas,
mais qui ne les hument pas moins
dans l'atmosphère. N 'y  a-t-il p as,
d'ailleurs, de bons amis ou de bon-
nes amies pour vous les rapporter,
bien fidèlement ?

Telle celle-ci qui , tout en faisant
ses emp lettes , murmurait à l 'oreille
d'une compagne :

— Elle te critiquait pour un tas
de choses.

L 'autre , philosophiquement , à.
moins qu'elle ne voulût pas qu'il
f û t  dit , riposta :

— C'est beaucoup de peine qu'elle
se donnait pour rien. f

Puis, se souvenant pe ut-être qu'un
sage avait dit quel que vérité analo-
gue , elle ajouta :

— Ce dont on n'a pas connaissan-
ce ne vous atte int pas.

Mais le diable est justement que,
tôt ou tard, vous risquez fort  d'ap-
prendre les sots propos qu'on débita
sur votre comp te. >

Le mieux est certainement d'en
faire  l 'économie . Bride ta langue, tit
t'en trouveras bien. Elle te démange,
on le sait. Mais c'est au bout de cel-
le-ci que prennent naissance les que-
relles et les brouilles . Mille tracas
pour toi et les tiens , sinon même
des procès et de quoi fa i re  vivre
largement les avocats, ce qui , an sur-
p lus, n'est nullement nécessaire.* .̂,

Pascal a écrit quelque part :
« Personne ne parle de nous; çît

notre présence comme il en parle
en notre absence. »

Faisons, sur ce poin t, mentir Pas-
cal : la joie de vivre y  gagnera beau-
coup.

FRANCHOMME.

LE GENERAL
EISENHOWER
serait rappelé

Dans le cadre de la défense
des Etats-Unis

pour fonctionner comme
arbitre entre les trois armes

des Etats-Unis
WASHINGTON. 6 (A.F.P.). — Cer-

tains milieux touchant de près l'état-
major de l'armée américaine se font
l'écho de rumeurs selon lesquelles le
général Eisenhower serait à la veille
d'être rappelé. Les dirigeants militaires
américains' se sont en effet inquiétés
des difficulté-- que rencontre l'unifica-
tion sou» un commandement et un état-
major unique des armées de terre, de
mer et de l'air des Etatâ'-tfttW.'"' *

Il ne serait pas question de rempla-
cer le chef d'état-major de l'armée amé-
ricaine, le général Bradley. par son pré-
décesseur mais les fonction» qui se-
raient confiées au général Eisenhower
seraient celles d'un arbitre entre les
trois armes. Il serait en quelque sorte
président de la commission des chefs
d'états-maj ors.

A B O N N E M E N T S
J on o mou S mou 1 muu

SUISSE, franco domicile 26.— 13.20 o.70 tA-s
ETHANGEK: Mêmes tarifs qu en Suisse (majores des .rais
de por. pour l 'étranger^ dans-ia plupart des pays, a condition
de souscrire à la poste du domicile de I abonne. Pour les autre*

navs notru hureao ren-eigner ei nterentés.

A N N O N C E S
19 l /i C. U miUimkrt* min. 25 mm. •Petites annonces ocale*
13 c, min. 1<J mm. - Avis tardifs 44. 55 et 6U c. - Réc<amei
75 c, locales 44 c (de nuit  55 c). Mortuaires 28 J., locaux 20 c

Pour e-i annonces de provenance ex ira- cantonale :
Annonces Suisses S. A., agence de publicité Genève,

Lausanne et succursales dan- tonte -a Suisse.
¦MHMM aHMHnMMMMnHM MMI

tes édias du \ ?, » u »" :%___ m lll II !!ùI.-.J (ï InlhiiHiiiiii III IIIIII II!.

Le relieur Jacob Kohnert s est yu
confier la tâche délicate de « dessa-
ler » deux cents volumes précieux qui
doivent être mu à la disposition de la
nouvelle Dniversité libre de Berlin.

On sait que pendant la guerre des
milliers d'ouvrages provenant des bi-
bliothèques publiques ont été cachés
dans des mines de sel pour être pré-
servés des bombardements, et certains
ont été si fortement imprégnés de

cristaux de sel qn'ils étaient à peine
reconnaissables.

Kohnert s'est installé dans nn éta-
blissement de bains désaffecté. A l'aide
d'un microscope, il détache soigneuse-
ment les pages, puis les met à trem-
per dans une baignoire jusqu 'à ce que
les cristaux soient dissous. Elles sè-
chent ensuite sur une table de massa-
ge, nuis sont de nouveau reliées.

Un métier nouveau :
dessaleur de livres

Les cow-boys du Texas en tournée en
Italie (après leur expulsion de Suisse)
ont fini par vendre leurs chevaux et
leurs taureaux à des bouchers de Naples,
les recettes n 'ayant pas couvert leurs
frais. Déjà à Rome, les cow-boys, dont
les représentations n 'avaient pas at t i ré
les foules espérées, avaient quitté la
ville sans dédommager les propriétaires
des autos dont ils s'étaient servis pour
leurs acrobaties.

Puis à Naples, le froid réduisit
presque à néant  les recettes. Entre-
temps, l 'imprésario qui avait fa i t  une
importante  avance de fonds et versé
une grosse caution pour l ' importat ion
temporaire des chevaux et des tau-
reaux, ayant drt payer une  amende par-
ce que les représentations s'étaient pro-
longées au delà du terme consenti , de-
manda la saisie du matériel à son pro-
fi t .  Mais les cow-boys l'avaient devan-
cé en vendant  leurs animaux.

La justice a été saisie de l'affaire,
d'a u t a n t  plus qu 'il y a eu infraction
aux règlements concernant l'importa-
tion de bétail.

Les cow-boys du Texas
ont dû vendre

chevaux et taureaux
à des bouchers napolitains

Les chirurgiens  de l'h&pital < Al-
fred » rie Melbourne ont fait  dernière-
ment un e 'rpéraiion extrêmement dé-
licate et qui , jusqu 'ici, n 'a été que très
rarement  entreorise aveo succès Ils
ont pendant 45 minutes , interrompu
l'activité d' une  partie de l'artère coro-,
naire d'une  jeun e fi l le  de 19 ans pour
en enlever un segment, après quoi ils
recousirent les deux tronçons. Il leur
fal lut  en tout quatre  heures de travail.
Leur exploit neuf être comparé , ont-ils
dit . à celui qui consisterait à raccom-
moder un tuyau d'arrosage tous robi-
nets ouvert*.

Une telle opération passait il y a
quelques année* pour impossible. Elle
est encore extrêmement hasanleu-e et
n 'est pra t iqué e  que dans les cas déses-
pérés , mais le perfectionnement des
moyens chirurgicaux est tel. depuis
quelques années qu 'un jour viendra
peut-être où les médecins pourront
l'entreprendre avec le maximum de sé-
curité.

Une opération de la rate



A louer tout de suite,
k proximité de la gare,
plusieurs

chambres
avec tout conlort.

Adressser offres écrites k
O. P. 367 au bureau de
la Feuille d'avis

Jolie chambre chauffée,
avec bonne pension —
Tél. 5 49 43.

On cherche
DUVET

propre et en bon état. —
Adresser offres écrites k
C. O. 122 au bureau de
la Feullle d'avis.

On demande k acheter
un fourneau

« Granum »
Ecrire k case postale 154.

Neuchâtel, tél. 5 35 80.

Week-end
Petit appartement ou chalet

est cherché à louer
pour toute l'année

Faire offres avec prix et situation sous
chiffres P 11131 N à Publicitas S. A., la" Chaux-
de-Fonds.

MARIN
pension « Walter »
Ouverte toute l'année

Tea-room Tél. 7 55 40

A LOUER dans la boucle

locaux p our bureaux
comprenant six pièces. Chauffage général. —
Service de concierge. — Entrée immédiate ou
à convenir. — Faire offres à case postale 290.

"¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦B

I < RIVERAINE > NEUCHATEL SB ¦
Ej A louer pour le 24 mai et 24, juin 1949 «

g appartements avec tout confort f
s vue étendue, imprenable [
B comprenant B

cuisine américaine, chambre de bain, W. C, dévaloir, ascenseur, ¦
R dépendances, eau chaude et chauffage général sa
B de trois pièces plus hall af de quat re pièces plus hall [ *
B S'adresser au Bureau communal du logement. Su
B ¦
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LA JEUNE FILLE
DE LA BASTILLE

FEUILLETON
de la «"Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 23
PAUL IL.G

Traduit de l'allemand par A.-L. Haultroye

— Oh t pardonnez-moi si je vous
dérange ! Je reviendrai plus tard !
s'écria-t-iâ , plein de fiel .

Avec un ricanement sardoniqu e, il
se disposait à se retirer, lorsque An-
ne-Louise se leva d'un bond et vint
se placer à son côté, souriante. Elle
comprit tout de suite qu 'il avait croi-
sé le carrosse de Lauzun et que, pri s
de soupçons, il avait dû le suivre.

— Restez, je vous prie, monsieur le
comte ! ordonna-t-elle avec une ingé-
nuité bien jouée. Vous savez bien
que je n'ai pas de secret pour vous.
M. le marquis a eu l'amabilité de s'in-
téresser à ma cause et de m'inviter à
prendre demeure chez Mme de No-
gent. J'aurais ainsi la possibilité d'en-
trer en contact avec Mademoiselle, et
d'une façon générale, je pourrais
beaucoup mieux m'occuper de mes
intérêts. Que dites-vous de cette belle
aubaine, monsieur le comte ?

Elle se donnait l'air d'être toute
réjouie, et considéra , anxieuse de ses
réactions, le jeune homme mystifié,
qui s'inclinait avec raddeur devant
le prétendu bienfaiteur.

Lauzun aussi s'<'"tait levé, intérieu-
rement furieux de la maudite inter-
vention de oe sot, fou de jalousie. Il

aurait aimé entretenir encore l'ama-
zone belliqueuse, qui tenait déjà ses
sens sous son charme, il aurait aimé
lui parler de sa grande influence, des
prochaines festivités à l'occasion de
son mariage, et lui faire entrevoir
que la dame de compagnie de sa
sœur aurait aussi sa part de ces
splendeurs et de ces magnificences.
Mais même sans cela, il se sentait en-
tièrement maître de la situation. La
pierre qu 'il avait jetée dans la mare
ne manquerait pas de produire des
remous considérables. Pontchartrain?
Ha ! ah 1 M. le marquis eut un rire
de commisération pour le comte flot-
tant entre la haine et la servilité.

— Je suis convaincu, mon cher
Pontchartrain , que vous ne donnerez
pas à Mlle de Fargues un conseil qui
pourrait lui porter préjudice !

Cela voulait dire, en bon français :
« Prends garde, mon gaillard, de con-
trarier mes projets ! »

Irrité notamment par la confiance
simulée d'Anne-Louise, Pontchartrain
se crut trahi et vendu. Etait-il donc
possible que ce coquin qui avait fait
les cent coups, pût l'évincer par un
effronté coup de main ? Allant con-
tre ce qu'il y avait de meilleur en
elle, Anne-Louise semblait décidée à
le sacrifier sur la foi des promesses
de Lauzun. Il en éprouva une rage
telle qu'il perdit tout sang-froid.

— Je vous remercie de votre bonne
opinion, monsieur le marquis. Mais
n'attendez pas de moi que j'engage
ma fiancée à se rendre à votre pro-
position. Elle ne me paraît pas tout
à fait désintéressée ! dit-il , provo-
quant ainsi brutalement son puissant
adversaire.

C'était à peu de chose près David
affrontant Goliath. Mais il manquait
la fronde. Lauzun ne perdit pas un
instant son égalité d'âme. Anne-Loui-
se par contre, reconnaissant trop*
tard le danger de sa dissimulation,
s'emporta , prise d'effroi : -m

— Qu'est-ce qui vous prend , mou';
cher ? Croyez-vous que je ne sache ','
pas comment me tenir.?

Parfaitement maître de lui, le
marquis dit avec froideur :

— Vous me rendrez compte de
cette insolence, Ponlcliartrain !

L'insensé provoca teur répondit sur
le même ton :

— Demain je me tiendrai à votre
disposition !

Voyant le moment peu propice, le
gentilhomme avec sa souplesse de
courtisan battit en retraite. Mais dé-
jà U songeait au moyen de s'emparer
de la jeune fille avant qu'elle eut eu
le temps d'exécuter son projet de se
réfugier au couvent. En un clin d'oeil
son plan fut dressé. H ne manquerait
pas d'auxiliaires décidés.

— Je regrette cet incident pénible.
Mademoiselle. Votre humble servi-
teur !

Il prit congé avec une inclination
exquise et un regard qui démentait
ses paroles. Son départ s'accomplit
vraiment comme dans un mélodra-
me, avec accompagnement d'éclairs,
de coups de tonnerre et de tambou-
rinement de grêle. Un orage tardi f
balayait le pays desséché.

— Va-t-en au diable 1 fit Pont-
chartrain en grinçant des dents der-
rière son adversaire éconduit , et on
eût cru que son souhait se réalisait ,
car les chevaux se cabrèrent lorsque
Lauzun monta en voiture.

Cependant, restés seuls, les deux
jeunes gens furent loin de s'estimer
en sécurité. Le visage d'Anne-Louise
surtout révélait l'angoisse qui lui
glaçait le cœur. « 0 mon Dieu !
qu'avons-nous fait ? Nous sommes
perdus tous deux!» se iamenta-t-elle,
et l'esprit absent, elle tenait les yeux
rivés sur l'endroit où l'instant d'a-
vant se trouvait encore le carrosse
d'apparat. Oui , l'ennemi diabolique
était démasqué, mis en déroute —
une victoire à la Pyrrhus 1 II em-
ploierait certainement toute sa puis-
sance pour frapper un coup mortel.

Dans son désarroi , Pontchartrain
voyait les tables et les chaises dan-
ser la sarabande autou r de lui. Il
courait de long en large, s'arrachait
les cheveux , accablait sa bien-aimée
de reproches et de soupçons. Ah !
elle n avait fait que jouer la comé-
die ? Il n 'était tout de même pas né
d'hier ! Pas <j,e danger ! On ne lui fe-
rait pas prendre des vessies pour des
lanternes. Pourquoi n'avait-elle donc
pas alors tout simplement montré la
porte au séducteur? Elle voulait sans
dout e se conserver les bonnes grâces
de ce grand seigneur pour toute
éventualité ? Oui , elle pourrait alors,ri est vrai, puiser à pleins bords. Le
duc de Montpensier ne lésinerait
certainement pas. Un château avec
une douzaine de domestiques seraitsans doute le moins qu'il lui offri-rait. Elle n'aurait plus besoin nonplus de trembler pour son père. Salibération serait probablement le«cadeau de noces » de Lauzun. Oh 1
il comprenait fort bien qu'elle ne fîtpas bon marché de pareilles pers-pectives 1 A toutes ces insultes Anne-Louise, profondément blessée, ne ré-

pondit pas un mot. Elle ne faisait
que considérer le fou furieux avec
une surprise croissante. Lorsque en-
fin il eut déversé toute sa bile et se
fut jeté, épuisé, dans un fauteuil , elle
dit avec un calme las et émouvant :

¦— Vous vous agitez bien ' inutile-
ment I Soyez sans crainte à mon su-
jet ! _ Longtemps avant votre arrivée,
j'étai s décidée à abandonner cette
lutte sans issue et à chercher, sans
Îilus de délai, asile chez les Carmé-
ites. Rien ni personne ne me feront

changer d'avis.
Il la regarda un instant, abasourdi ,

sentant bien que ce n'était pas là une
vaine menace. Puis, d'un bond il fut
debout et l'empoigna par les deux
bras.

Son regard railleur et ricanant lui
fendit le cœur.

— Ha ! ha ! je comprends. Pour
faire de là d'autant plus facilement
le saut dans le lupanar de Lauzun,
quoi ?

Elle se défendit de lui en appelant
à haute voix sa femme de chambre.
Bon gré mal gré, il fut obligé de la
lâcher. Comme Marion accourait,
pleine d'anxiété, elle lui commanda
en souriant de fa ire de la lumière,
du feu et du thé. Puis, d'une voix
suppliante elle s'adressa au comte,
qui, cherchant en vain à retrouver
ses esprits, plongeait, pareil à un dé-
ment , un regard égaré dans l'oura-
gan déchaîné. Entre temps la nuit
était tombée.

Des éclairs aveuglants illuminaient
la chambre et donnaient aux visages
bouleverses un© apparence spec-
trale.

— Ceci est pour longtemps la der-
nière soirée que nous passons en-

semble. Et il y aurait tant de choses
encore à discuter. Ne voulons-nous
pas essayer de nous séparer en bons
amis ?

— Faire des devinettes ? Forger
des projets d'avenir ? dit-il en rica-
nant avec' une 'ragé-'ec-fitenuef^on
merci. Il se peut que demain déjà je
sois un homme fini !

C'était là ce qu'elle craignait elle-
même le plus en ce moment. En lui
faisant douce violence tant par ses
paroles que par ses gestes, elle par-
vint à la faire s'asseoir à côté d'elle.

— Vous ne pensez pas que cet
homme, que je méprise du fond du
cœur, va se battre en duel quelques
jours avant son mariage ? Et pour
une raison aussi futile ? demanda-t-
elle, soucieuse.

— Comment , futile ? répliqua-t-il
avec colère, s'éveillant en sursaut de
ses sombres pensées. Il n 'est pas venu
pas pure curiosité, n'est-ce pas 'mais pour faire une conquête dont il
avait fort envie. Vous le savez aussi
bien que moi. Eh bien , et mainte-
nant ? Que diable ! Je l'ai démasque
et chassé ignominieusement. II ne
pourra pas avaler pareil affront ! Il
s'imagine du reste être le meilleur
tireur au pistolet. Ce ne serait pas
son premier duel, vous pouvez m'en
croire 1
¦— Et pourtant , non ! Il ne va pas

risquer sa vie, sa carrière pour une
bagatelle, réfléchissez donc 1 persis-
ta-t-elle, par pure crainte qu il pût
avoir raison.

— Eh bien I au pis aller, il dispo-
se d'autres moyens pour rendre inof-
fensif un adversaire incommode 1

— Que voulez-vous dire ?
(A sutvrej

A louer, pour le le* lé-
vrier 1949, à monsieur
soigneux, Jolie chambre
meublée, très bien chauf-
fée, dans quartier de la
Rotonde. Téléphoner au
549 60, de préférence le
matin.

Chambre Indépendante.
Beaux-Arts 9, ler étage.

On cherche pour tout
de suite chambre Indé-
pendante chauffée, com-
me pied-à-terre, si possi-
ble au centre. — Offres
k S. S. 99, poste restante,
Neuchfttel.

CAVE
est demandée. — Paire
offres avec prix et cubage
à case postale No 6241,
Neuchâtel .

On cherche pour toutde) suite, meublée ou non,
chambre simple

pour deux ouvriers sé-
rieux. - Tél. 516 86.

Jardinier-
maraîcher

34 ans, oherche à ' louer,
r*ur le 1er février ou date

convenir, dans les envi-
rons de Neuchfttel , maison
de campagne avec terrain
attenant, pour culture
maraîchère. —. Offres k
Edouard Renaud, chez M.
Mjo lrandat-les Kerrettes,
Saint-Sulpice (Vaud).

On cherche d'occasion
une poussette de poupée.
Tél . 5 44 63.

LIVRES
Achat. Vente. Echange.

Aux Occasions, A. Loup,
place du Marché. Neu-
chfttel . (Dépôt k Salnt-
Blalse.)

I Ti

On demande k acheter
porte vitrée

ou non, de 210 x 250 cm.
environ. — S'adresser k
C. Leuba, Rochettes 17,
Boudry.

j /̂P*-*^
Temple-Neuf 15

Tél. 5 43 74

Livres usagés
Achat - Vente

Profondément touchée par les nombreux
témoignages de sympathie reçus à l'occasion
de son deuil et dans l'impossibilité de répon-
dre k chacun individuellement, la famille de

Monsieur William SEGESSEMANN
prie tous ceux qui ont pris part à son grand
chagrin de trouver Ici l'expression de ses sin-
cères remerciements.

Neuchâtel , décembre 1948.

Vente d un immeuble
aux enchères

Le mercredi 8 décembre 1948, à 11 heures
du matin, en l'étude des notaires Charles Hotz
et Ch.-Ant. Hotz, l'on exposera en vente, par
voie d'enchères publiques, l'immeuble désigné
sommairement comme suit au Registre fon-
cier *

CADASTRE DE NEUCHATEL :
Article 6938, pi. fo. 30. Nos 298, 280, 281,

Port-Roulant, place, jardin et verger de
1233 m'.

Article 2769, pi. fo. 30. No 93, place de 104 m'.
Cet immeuble est sis en bordure sud de la

route Neuchâtel-Serrières. Il forme un magni-
fique terrain à bâtir avec vue imprenable sur
le lac. Trolleybus à la porte.

L'échute pourra être donnée séance tenante.
Le cahier des charges et les conditions de

vente peuvent être consultés à l'Etude des
notaires chargés de la vente, rue Saint-Maurice
12. Neuchâtel.

A vendre !
près de NYON

- MAISON
DE CAMPAGNE

avec terrain
quatre à cinq poses
vaudoises, possibilité
de louer jusqu'à qua-
torze poses. Habita-
tion de trois logements
avec confort, garage.
Très beau rural mo-
derne, étable à porcs.
S'adresser : Etude A.
MICHAUD , notariat-
gérances, NYON.

ECHANGE
Trois pièces, confort

..centre, contre logement
similaire, hors du centre.
Adresser offres écrites k
B. C. lia au bureau de
la Feuille d'avis.

CHALET
h louer k Villars, quatre
lits, confort, accès facile ;
dl-pondble en Janvier et
mars 1948. — Paire offres
écrites sous chiffres R. A.
124 au bureau de la Feuil-
le d'avis..

A LOUER
pour fin mars 1948, à
l'avenue des Portes-Rou-
ges, k Neuchfttel (quar-
tier Industriel), dans bâ-
timent en construction ,

LOCAUX
A L'USAGE

DE MAGASIN
Logement attenant. Con-
viendrait spécialement
pour primeur, laitier, dro-
guiste, etc.

Pour renseignements et
conditions, s'adresser par
écrit sous chiffres P. 7138
N.. ft Publicltas, Neuchâ-
tel.

Entreprise Industrielle de la branche électrotech-
nique k Genève, cherche pour son bureau d'achats

EMPLOYÉ
de langue maternelle française, ayant bonne forma-
tion commerciale. Bonnes connaissances de l'alle-
mand exigées. — Offres manuscrites avec curricu-
lum vitae, copie de. certificats, photographie et
prétentions de salaire, sous chiffres Z. 122.353 X.,
Publicltas, Genève.

MONTEUR-ÉLECTRICIEN
qualifié serait engagé tout de suite
par entreprise sérieuse. Place stable
et très bien rétribuée pour ouvrier
capable et consciencieux. — Faire
offres sous chiffres L. C. 113 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

AIDE-MONTEUR
en chauffage

qualifié est demandé pour tout de suite, ISta*̂
stable. S'adresser : Scheidegger, Bachelin 10,
Neuchâtel (tél. 5 14 77).

r N
Manufacture de vêtements de la Suisse

centrale demande jeune

employé (e)
de bureau de langue française, avec
quelques connaissances die l'allemand.
Ecrire en j oignant photographie avec in-
dication date d'entrée, prétentions, etc.,
sous chiffres S. A. 6242 A, à Annonces

Suisse S. A., Aarau.v J

Fabrique d'horlogerie, région des lacs,
bonne qualité , cherche

un acheveur d'échappements
un remonteur de finissage
un poseur de cadrans-emboîteur
un régleur-retoucheur
Faire offres avec certificats et prétentions ,
sous chiffres P 7179 N à Publicitas, Neuchâtel.]

Chauffeur-livreur-
magasinier

robuste et de bonne conduite trouverait place
stable dans bonne maison d'alimentation de
la place. Adresser offres écrites, avec préten-
tions de salaire, à C. D. 80 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche, pour entrée immédiate,

DAME DE BUFFET
Bon salaire et congés réguliers.

Faire offres à case postale Transit 44198,
Neuchâtel.

Nous cherchons une

employée de bureau
pour les travaux de statistiques et
petits travaux de bureau. Entrée tout
de suite ou à convenir. Faire offres
avec certificats et prétentions de sa-
laire, sous chiffres M. C. 125 au

bureau de la Feuille d'avis.

PERSONNE
disposant des lundis, mer-
credis et vendredis, et sa-
chant répondre au télé-
phone, est cherchée k la
clinique du Crêt pour
l'entretien des cabinets de
consultation et la récep-
tion Prière de s'adresser
k la directrice, tél. 53874 .

On cheerche, pour mi-
Janvier, une

bonne sommelière
pour le1 restaurant de l'hô-
tel du Marché. Adresser
offres aveo certificats ou
se présenter au restau-
rant W. Mêler. Dublé 3,
Neuch&tel.

On cherche, pour en-
trée immédiate, une

JEUNE FILLE
propre et sérieuse, pour
servir au magasin, si pos-
sible au courant de la
branche. Paire offres avec
prétentions de salaire et
photographie k la boulan-
gerie Schlatter. le Locle,
tél. 3 16 22.

On cherche, pour en-
trée Immédiate,

pâtissier
capable, pour travaUler
seul. Bon salaire. Paire
offres ou se présenter à
la boulangerie - pâtisserie
Schlatter, le Locle, Tél.
3 16 22.

*-„. < .
Jeune homme, fort et

travailleur, cherche

emploi
(n'Importe lequel) , de pré-
férence dans magasin.

Adresser offres écrites k
A. B. 99 au bureau de la
Feuille d'avis.

Employé, qualifié, dis-
posant de ses soirées,
cherche k faire

comptabilité
ou n'importe quels tra-
vaux de bureau (corres-
pondance, etc).. Ecrire k
A. B. 69 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme de 22 ans
cherche place de

manœuvre
el possible pour la vigne.
(Peut travailler seul, pos-
sède permis de conduire
pour automobiles légères.)
Place stable désirée.

Adresser offres écrites k
L. L. 118 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre magnifique

manteau d'hiver
pour homme, gris, taille
52-154 ; prix avantageux.

Veston sport
gris, taille 50-52. Téléphor
ner au 5 49 60, de préfé-
re-nce le matin.

On cherche un.

radio-
réparateur

qualifié, si possible
avec concession A ou
B. — Adresser offres
écrites à T. A. 115 au
bureau de la Feullle
d'avis.

A vendre un

canot automobile
vitesse maximum : 25 km.
k l'heure, douze places,
1800 îr. — Demander
l'adresse du No 119 au bu-
reau de la Feullle d'avis.

A vendre
BADIO

neuf, ondes courtes et
moyennes. 350 fr. ; une
paire de gmg
avec piolets en acier
50 fr. — Château 1, 4me
étage.

A vendre
deux livres
de médecine

«La femme médecin du
foyer » et « Médecine, hy-
fiène populaire », valeur
20 fr., cédé 50 fr.
S'adresser k Alfred Nuss-

baum, Bevate, 
A VENDRE

divan turc, berceau de
bois Ivoire, pousse-pousse
crème, manteau, pure
laine, enfant de 2 ans,
pousse-pousse de poupée
avec poupon. Prix avan-
tageux. S'adresser: avenue
des Portes-Bouges 113,
ler étage, à gauche.

A vendre, en litres et
en bouteilles,

Neuchâtel blanc
1947

à prix avantageux, chez
Eug. Hochetrasser, viti-
culteur, Vernes 9 Colom-
bier.

A vendre tris belle

CANADIENNE
neuve, velouns côtelé brun,
intérieur mouton, col de
fourrure. — Fontaine-An-
dré 44, 1er étage, à droite.Neuchâtel , dés 18 heures.

A vendre
patins vissés

à l'état de neuf , sur sou-
liers No 38-39. Baignoire
avec rampe k gaz. — Mlle
M. Nicole. Quai Godet 6.tél. 53407.

Cherchez-vous
du gruyère
bien gras

savoureux...
et tendre ???
Adressez-vous à

L'ARMAILLI
HOPITAL 10

#0 *̂

¦ -¦¦¦¦¦ •

Un excellent sirop contre

REFROIDISSEMENT

¦ 
FIÈVRE g»
T O U X  m

BRONCHITE
Demandez à votre pharmacien un flacon de

Sirop du
Grand-Hôpital

Mode d'emploi sur chaque flacon
EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES

Formule de feu le Dr P. Hulliger,
médecin-spécialiste, à Neuchâtel

William-W. Châtelain ss-s
conseil

Orientation professionnelle
Etudes comparées (mariage , association, etc.)

Conseils pédaKOfriques
NEUCHATEL-MONRUZ TéL 5 3410

A vendre une paire de
chaussures No 38

avec
patins vissés

Louis Boggia, Salnt-Au-
bln, tel 672 94.

11 Les pieds
Egk. souffrants
¦

*̂ délicate
¦ont rapidement soulagé;
grâce k nos. chaussures
spéciales faîtes sur -me-
sure
J. Stoyanovitch

bottier diplômé
NEUCHATEL

Temple-Neuf 8
Retenez cette adresse

utile pour vous

Très grand choix des
plus belles boites

fan taisie
de nos principales

fabriques
chocolat 
— pralinés, etc.
pour les fêtes —
timbres escompte 5 %
et Icha compris 

Zimmermann S.A.

A vendre un beau

piano d'étude
brun, prix : 250 fr.

Adresser offres écrites k
G. B. 117 au bureau de
la Feuille d'avis.

Monsieur
Oscar SCHREYEB
et familles remer-
cient sincèrement

.'toutes les personnes
qui ont pris part a
leur grand deuil.

t" La Coudre, le 4
décembre 1948.

L 'Imprim erie
Centrale

l 6, rue du Concert ,
à Neuchâtel

tient à la disposition
des familles en deuil '
un grand choix de

CARTES DE
REMERCIEMENT

Elle est prête
à exécuter

les commandes
avec soin et dans
le p lus bref délai

Jeune Suisse allemand cherche place, à Neu-
chatel ou environs,

d'employé de bureau
où 11 aurait l'occasion de se perfectionner dans la
langue française. Connaissance de tous les travaux
de bureau, comptabilité, vente, etc. Apprentissage
et une année d'Ecole de commerce, à Neuchâtel.
Adresser offres écrites k L. V. 121 au bureau de
la Feullle d'avis.

JEUNE HOMME

employé de bureau
français-allemand, cherche place dans bureau,
magasin ou fabrique. Faire offres sous chiffres

P. 7187 N. à Publicitas, Neuchâtel.

Chez le producteur
miel du pays
le bidon de 2 kg., fran-
co, 14 fr . 90 (plus bi-
don repris à 1 fr. 20) .
Remise de 5 % par huit
bidons. Prix de gros
pour revendeurs.

Bruno Rœthlisberger ,
wavr e (Neuchâtel).
tél. (038) 7 5489.

On cherche, pour un
homme,

TRAVAIL
facile dans atelier ou fa-
brique — Adresser offres
écrites à A. V. 114 au bu-
reau de la Feullle d'avis.

Jeune homme, capable,
cherche place de

CHAUFFEUR
ou conduteur de trac-
teur, cat. A. B. D., éven-
tuellement dans atelier
mécanique où 11 aurait
l'occasion d'apprendre la
langue française. Certifi-
cat k disposition. — H.
Freiburghaus chauffeur,
Salnt-Ursen (Fribourg).

JEUNE FILLE
connaissant la sténo-dac-
tylographie, cherche place
d'employée, dans bureau,
commerce ou pour le ser-
vice de réception, chez
médecin ou dentiste. —
Adresser offres écrites k
P. B. 120 au bureau de
la Feullle d'avis.

Nous cherchons k pla-
cer un

jeune homme
de 10 ans % en qualité
d'aide garagiste, commis-
sionnaire ou garçon de
•peine. — Offres : Avocat
des mineurs, Moutier.

MÉNAGÈRE
dans la quarantaine cher-
che place chez personne
seule ou dans petit ména-
ge. Sérieuses références.Libre tout de suite. —
Falre offres détaillées avec
Indication de salaire sous
chiffres P. V. 24855 M. A.,
k Publicltas, Neuchâtel.

Personne
de confiance cherche a
faire des heures régulière»
dans ménage. Demander
l'adresse du No 95 au bu-
reau de la Feullle d'avis.

PERSONNE
disposant de quelque
avoir cherche travail ou
reprise de petit commer-
ce. S'adresser k « Pro In-
ftrmts s, Château 18, Neu-
châtel. Tél. 5 17 22.

A vendre
VIOLON

ainsi qu%une
locomotive

« Maerklin »
Schaetz. Bassin 14.

A vendre pour reproduc.
tion,

deux canards
muets

ainsi qu'une oie
S'adresser à Henri Sal-

lln, Cortalllod.

ALLIANCES
MODERNES

or Jaune, rouge, gris
E. GHARLET

Sous le Théâtre
NEUCHATEL

Ponr leg enfants :
livres d'images

albums
à colorier!

découper, etc.
crayons

de couleur
Boites

de peinture
à l'eau, etc.

PAPETERIE

Place du port

Î Êg&Xj &a,
p|« C. HUMBERT PRINCE

|g 1. RUELLE DUBLÉ NEUCHÂTEL



A vendre un

BATEAIT
pour grand filet
S'adresser à Ulysse Del-

ley, Portalban.
A vendre une belle

POUSSETTE « Wisa-Glo-
ria » . S'adresser k C. Leu-
ba, Rochettes 17, Boudry.

La bonne jM M& Pour te bon

enseigne SfcF commerçant

PEINTURE M. THOMET FILS ÉCLUSE 15

¦OUVERTURE
I DE MAGASINS
I EN DÉCEMBRE
H

1 Tous les j ours ouvrables
1 et veilles de fêtes du
I Llindl matin au SO1116Cff soir

1 HORAIRE 8 à 1215 et B15 à 19 h.

I UlIVInl lblItu ouverts de U à 18 h.

i P. K. Z. (Burger Kehl & Cie S. A.)
Ky

fl A. FREY (Faubourg du Lac 2)
i AUX ARMOU RINS S. A. 1̂̂ )
I AU SANS RIVAL (Rue Saint-Honoré)
I AUX 2 PASSAGES S. A. (Temple-Neuf)
I o NEUCHATEL

Cadeaux
j  ^S utiles et p ratiques p our Noël

Jr^é TBRT irRCA«Jé InolilËlfa
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f açon 

moderne, très soignée,
/%/ j frj ffi Klâ impressions nouvelles

M /fe' R̂ ?fi 50 ?150 1750 
1^50
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lr |Sft Tabliers fantaisie
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90 
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90 

425

H PASSAG ES
'̂ ÇSSP' NEUCHATEL 8. A.

à

JLOw m\y&- Sw*f tm \uA *JZ *~

2, Trésor
« CÉRAMIQUES »

Le t em p s  des c a d e a u x
* L
Fumier

de cheval
frais pour cultures de
champignons et Jardiniers
à vendre continuellement
chez les fils dc Fritz Pul-
ver le gérant Strelt , do-
maine agricole du Sand
Schônbllhl (Berne), télé-
phone (031) 8 72 40.

SMOKING
à vendre . — Tél. 5 31 71.

SALON
acajou, six pièces,
en parfait état, à
vendre (cause de
double emploi).

S'adresser à P.
Graber, « I>a Fou-
gère », Bôle.

PARAPLUIES pour dames, hommes et enfants
I De nouveau : PARAPLUIES - PLIANTS I

et PARAPLUIES - CANNES
| EN GRAND CHOIX 

La qualité et le choix \̂ ^̂ k
f ont notre réputation ^̂  ^̂

SéŴ ŷ  ̂ M A ROQ UIN IE R

IEtre 

utile aux malades ||i*|
est une tftche qui vaut la peine d'être I
entreprise, et la médecine végétale y ¦
réussit aujourd'hui pleinement. Parmi les HH
produits qui ont lait leurs preuves dans MEa
le oas de goutte, de sclatlque et de dou- |
leurs articulaires, 11 convdemt notamment K3a
de citer le Baume de genièvre Rophalen. 1
Il débarrasse le sang de l'acide urique fl
si nuisible, 11 stimule les fonctions des U
rems et de la vessie, 11 combat efficace- m
ment les troubles de l'estomac et de la IMB
digestion et améliore ainsi l'état général ¦
de l'Individu. Bouteilles k Fr. 4.-, Pr. 8.-, ¦
Cure entière Pr. 13.-, en vente dans tou- I
tes les pharmacies et drogueries. Fabri- H
cant : Herboristerie Rophalen, Brunncn H

Un bonbon pectoral?
Oui, mais un HERBALPINA
Et vous pourrez narguer
l'hiver et ses frimas.I J

En vente partout Dr A. Wander S. A., Berne

BAS-SOCQUETTES
ET CHAUSSETTES

de laine
Au GAGNE-PETIT
Mlle Loth - Seyon 24 a
Tél. 5 24 38 - Neuchâtel

Calorifères
à vendre d'occasion. —
S'adresser : Conservatoire,
10, faubourg du Crêt.
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B E I G NE T S  A U X  POMMES

Taire une bonne cumne, cest bien;
lap ire avecSAÏSxest mieu f̂

—¦•—*

TEMPLE DU BAS i
DIMANCHE 12 DÉCEMBRE à 20 h. 30 %H

Sous Jes auspices du Conservatoire de musique fe|

COIUCEHT I
J. -SÉB. BACH H

par le Œs|

TRIO MOYSE 1
DE PARIS ?M

avec le concours de |̂ j
l'Orchestre de chambre des concerts ||j

de Boudry ^|
Dir. : Mme P. Bonet-Langenstein fcâ

P r o g r a m m e  R||

1 Concerto en la majeur pour piano et orchestre |rj
Trio en sol majeur pour flûte , violon et piano 37.;^
Concerto en la mineur pour violon et orchestre j -̂s

Sonate en mi majeur pour flûte et piano fiffl
Concerto brandebourgeois No 4 pour deux flûtes, violon et orchestre £ n

Piano à queue PLEYBL de la maison «AU MENESTREL » &£»
Prix uniaue des places : Fr. 2.50 , gg

supplément de Fr. 1.— pour les places réservées f* -»

Location « AU MENESTREL », tél . 5 14 29 |̂ |

TAPIS
Nous avons des tapis

bon marché. « Aux Occa-
sions ». A Loup, place du
Marché (dépôt à Salnt-
Blalse) .

A vendre très beau

manteau d'enfant
neuf, âge 3 hi k 4 ans. —
Téléphoner au No 5 14 91.
Neuchatel .

A vendre une paire de

patins vissés
chaussures brunes, No 43,
pour homme; parfait état.

Tél. 5 33 19.r~- *s
\m. k.

t 

Faites I
plaisir \

avec

LES BELLES ECHARPES
LES BEAUX CARRÉS

en exclusivité r,
D E S  P R I X  A LA P O R T É E  DE T O U S

Choix considérable

Savoie-J êtitpiette
Rue du Seyon - NEUCHATEL . » S. A.

L̂ Magasin ouvert les dimanches 12 et 19 décembre, de 14 à 18 h. M

Boucherie-charcuterie du Trésor

LEUENBERGER
Grande baisse

sur le veau
mais touj ours de la qualité !

Tél. 5 21 20

SOT-CASES
CUIR ET FIBRE

POUR CN ARTICLE DE QUALITE

BIEDERMANN
I oMatoquinieiP \

j  Ouvert les dimanches 12 et 19 décembre l

L—-i —-—1_- 

Clôtures
GRILLAGE

BOIS - BÉTON
PORTAILS DIVERS

ûizerens et Dupuis
Fontaine-André 19

Tél. 5 49 64
NEUCHATEL
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-j è.t-j'4 Pour embellir
Ql lHM ¦ ô I votre intérieur¦- M M !JP| une pendule
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' 1 33 ? M ÉGALEMEN T
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» «' Place du Temple
V 

If NEUCHATEL

f) Pour réparation, accordage et
î polissage de 

^̂  AMOS
8 adressez-vous en tonte confiance à
I Franz SCHMIDT
f Tél. 5 58 97 MAILLEFER 18

Fauteuils, bergères,
canapés

• construits de A à Z dans nos ateliers

eativJerriPôi?
J omnium liPissinofciiMiiua (I

8, RUE DE L'HOPITAL
NEUCHATEL - Tél. 5 3202

Premier inventaire
des finances françaises

( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

Réduire le train de vie
de l'Etat

Nul ne le conteste, de ce côté-ci
dit Jura, la diminution des dépenses
publi ques est un domaine où la ha-
che pourrait êtr e utilement portée.
Le drame est que si tout un chacun
esï d'accord pour voir réduire le
train de vie de l'Etat, les avis dif-
fèrent quand il s'agit de déterminer
les secteurs d'application. On l'a bien
vu lorsque la question s'est posée,
voici quelques mois, de liquider
150,000 fonctionnaires et, à la lu-
mière de cette expérience décevante,
nombreux sont ceux qui, en France,
élèvent quelques doutes sur l'effica-
cité d'économies substantielles en ces
secteurs « réservés ». Aussi bien la
gauche verrait d'un bon œil l'armée
ramenée à la portion congrue, alors
que le centre s'y oppose farouche-
ment. Or, comme il est impossible
de gouverner sans la gauche socia-
liste, ni le centre radical , on ne voit
pas comment le problème pourrait
être résolu. Il y a certainement quel-
que chose à faire dans le domaine
des dépenses publiques , mais comme
la politique a son mot à dire là-
dedans, les sceptiques sont plus
nombreux que les convaincus qnant
aux possibilités d'un dégonflage des
administrations pléthoriques.

Recours à l'emprunt
Le recours à l'emprunt serait de

toute " évidence la solution rêvée,
puisqu'elle ne s'accompagnerait d'au-
cune contrainte d'aucune sorte et ré-
tablirait les finances publiques par
la seule adhésion de contribuables
volontaires. Malheureusement, l'em-
prunt postule pour son succès le ré-
tablissement de la confiance en la
monnaie nationale. Oserons-nous
dire que les conditions n'apparais-
sent guère prop ices au succès présent
de l'entreprise et que le Français
semble assez peu disposé à prêter
ce qui lui reste d'argent frais à l'Etat?
C'est un fait peut-êtr e regrettable ,
mais c'est ainsi ; encore faut-il s'es-
timer fort heureux que le gouver-
nement ait pris soin dc préciser
qu 'il n'avait pas l'intention , pour
boucler ses comptes, de recourir

à un nouveau « prélèvement ex-
ceptionnel », ainsi que le bruit en
avait couru l'autre semaine. Quoi
qu'il en soit, des informations de ce
genre, même démenties, ont une va-
leur d'indication, car elles traduisent
de toute évidence la méfiance de
l'épargnant vis-à-vis des pouvoirs pu-
blics. De ce côté-là, la pente sera
longue et dure à remonter, et on ne
peut faire autrement que de penser à
M. Paul Reynaud quand il rappelait,
voici quelques jours , que rien de
grand ni de durable ne pouvait être
réalisé sans la confiance des Fran-
çais envers leur franc.

Et le « rééquipement » ?
Reste l'hypothèse d'une diminution

massive des crédits ouverts pour les
dépenses extraordinaires d'équ ipe-
ment et de reconstruction. En ce do-
maine, il est bon de rappeler que
dans leur principe les crédits amé-
ricains accordés à la France sont
justement alloués pour le « rééqui-
pement » des pays meurtris par la
guerre. Dans ces conditions, on com-
prendra qu 'il est extrêmement diffi-
cile de les détourner de leur objet ,
et cela non seulement pareeque
Washington pourrait en prendre om-
brage, mais aussi parce que, en défi-
nitive, l'opération se solderait par
une perte pour la France, dont le
potentiel économique demeurerait
« immobile », alors que dans les pays
étrangers, la concurrence prendrait
une avance dangereuse.

La solution pourrait être trouvée,
au moins en partie, dans un réamé-
nagement des industries nationali-
sées dont l'entretien revient si cher
au contribuable. Mais là encore, la
politi que entrant dans le dialogue,
on peut légitimement redouter que
beaucoup de paroles ne soient pro-
noncées sans pour autan t qu'aucune
décision efficace soit prise.

Tel est l'état de la question budgé-
taire avant l'ouverture officielle de
la discussion des projets gouverne-
mentaux sur le budget 1949 et la
réforme fiscale. Les deux assemblées
qui auront à examiner les textes mi-
nistériels seront vraisemblablement
invitées à les étudier globalement,
c'est-à-dire par ministères séparés,
chacun des grands secteurs adminis-
tratifs français présentant son pro-
pre budget. Cette procédure rapide
a été déjà employée par M. Auriol,
alors ministre des finances, en 1937,
et par M. Pleven en 1946. Elle évite
les surenchères démagogiques, simpli-
fie les débats et autorise une grande
célérité dans la discussion. Mais cela
ne veut pas dire que le débat man-
quera d animation et qu'il passera
comme une lettre à la poste. C'est le
contraire qui devrait être la vérité.
Quant aux chiffres , ils seront certai-
nement modifiés, mais pas assez ce-
pendant pour que le déficit dont la
presse française fait  actuellement
état puisse être considérablement di-
minué. M.-G. GÉLIS.

;—g
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Leurs autos s'en moquent *
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SOIRÉES ET MANIFESTATIONS
A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

La soirée de F« Ancienne »
a remporté un beau succès

Samedi soir, la société fédérale de gym-
nastique 1" « Ancienne » donnait sa tra-
ditionnelle soirée familière dans les sa-
lons de la Rotonde. C'est avec une Juste
fierté que son président , M. Paul Gerber,
présente1 au public qui occupe la salle Jus-
que dans ses moindres recoins — 11 est
même des personnes qui ont dû s'en re-
tourner toute de place — une « Ancien-
ne » toujours plus forte. Après avoir salué
les membres des autorités civiles et spor-
tives qui ont tenu à honorer 1' « Ancien-
ne » de leur présence, M. Gerber se fait
l'Interprète de la section et décerne à MM.
A. Gutknecht. A. Février et G. Meregnanl
le titre de membre honoraire. Il retrace
ensuite le palmarès éloquent obtenu par
la section au cours de l'année. Quatre
channes du Centenaire sont venues enri-
chir les vitrines de r « Ancienne » sans
compter les nombreuses médailles d'or,
d'argent et de bronze obtenues indivi-
duellement.

C'est aux pupilles qu 'appartiennent les
honneurs du lever de rideau. Le prélimi-
naire de la dernière fête cantonale est
exécuté par 16 d'entre eux (U y en a 70).
Us sont suivis de leurs aines qui présen-
tent les exercices k mains libres de la
Fête romande de Payerne. L'école du corps,
numéro de la section de dames, est d'un
Joli effet . Le groupe des artistiques se pro-
duit aux barres et au reck. si nous ne re-
trouvons pas les gymnastes faits d'il y a
quelques années on constate avec plaisir
qu'une bonne phalange de Jeunes est sur
le chemin du. succès et que d'ici peu , ce
groupement comptera k nouveau de très
bons éléments. C'est ensuite une nuée de
gymnastes en herbe qui sautent k qui
mieux mieux par-dessus l'obstacle et les
pupillettes qui mettent en relief les cou-
leurs neuchâteloises par un Joli Jeu de
drapeaux. « Le grand cercle », exécuté par
les actifs , est une belle trouvaille de M. J.Luy, moniteur de la section, et termine
de belle façon la partie gymnique de la
soirée.

Mlles Bourquin, Gulnard et Maire, mo-
nitrices des sections dames et pupilïettes,
emmènent alors le public « A travers l'Eu-
rope» dans une féerie de ballets. Présen-
tés de façon originale , tous ces ballets fu-
rent chaudement applaudis et bissés, sans
exception. Nous donnerons une mention
spéciale à celui exécuté par les pupillettes
«Danse sur la prairie ». Le final, chanté
par plus de 150 exécutants, lut une belle
démonstration de la grande vitalité de
1" « Ancienne ».

Félicitons sans reserve tous les artisans
de cette belle soirée et son régisseur en
particulier . M. V. Mougin, moniteur des
pupilles. Signalons pour terminer que
1' « Ancienne » fêtera l'an prochain le cen-
tième anniversaire de sa fondation. Si le
départ de M. P. Gerber, l'actuel président
de la section est unanimement regretté,
chacun est heureux de savoir que c'est k
un gymnaste dévoué qu'échoit l'honneur
de présider à ces fêtes du centenaire de
1' « Ancienne », M. Marcel Mentha

A. B.

Soirée de l'« Espérance >
de Fleurier

(c) Samedi soir, l'harmonie « L'Espéran-
ce » a donné son concert d'automne k la
salle Fleurlsia devant un auditoire qui
aurait dû être plus nombreux.

Tout le programme avait été attenti-
vement étudié et, sous la compétente di-
rection de M. Albert Fornara, les musi-
ciens ont obtenu un beau succès en ré-
compense de leurs efforts méritoires.

La première marche fut enlevée avec
brio puis, malgré les difficultés de
L'Africaine », fantaisie sur un opéra de
Meyerbeer, celle-ci a fait honneur aux
exécutants.

C'est avec souplesse et rythme qu'a été
donnée une valse de Strauss, suivie de
l'ouverture de Labole, « Les chants du
crépuscule » qui laisseront un fidèle
souvenir.

Enfin, pour clore la partie musicale,
« L'Espérance » a Interprété « The New
Colonial », de R.-B. Hall qui a enthou-
siasmé le public, lequel l'a redemandé
en « bis ». Pour ce morceau 11 faut adres-
ser une mention spéciale k M. René Lel-
ter qui Interpréta les soli de piston.La comédie qui fut Jouée ensuite avait
pour, titre «Les amis terribles », de M.
Alfred Gehrl. Les Jeunes acteurs qui ani-
maient ces deux actes. Mlles J. Ulrich ,
D. Zbinden, Herztg, MM. M. Weber, F.
Rebetez et C. Rémy, méritent de sincè-
res éloges pour leur interprétation .

Soirée de la Société
de gymnastique de la Coudre
(c) Un nombreux public se pressait sa-
medi soir au buffet du funiculaire pour
assister à la soirée préparée par la SF.G.
dé la. Coudre. Un programme varié com-
prenait divers exercices de culture physi-
t*ue et une partie théâtrale. Nous avons

..particulièrement remarqué la belle tenue
..de nos gymnastes aux barres parallèles.

Malgré des conditions de travail défavo-
; râbles en* raison du manque de locaux et
>de l'exiguïté de son terrain, la Société
de gymnastique fait preuve d'une volonté
et d'une persévérance qu'il convient de
relever et d'encourager.

Le programme fut suivi d'une soirée
dansante fort animée.

Concert dc l'« Union »
H la Neuveville

(c) Le concert que notre chœur d'hommes
« Union » offre chaque année à ses amis et
a la population, eut lieu samedi devant
une salle comble. Ce fut un vrai régal ar-
tistique réalisant admirablement la pro-
messe des annonces. La richesse et la va-
riété d'une part et l'exécution d'autre part ,
furent d'une valeur égale. Le tout avait
été soigneusement mis au point par les
chanteurs, sous la direction de M. Fred
Reymond, dont nous avions déjà apprécié
la maîtrise, et par les Jeunes acteurs qui
se révélèrent de véritables artistes.

Dans la partie musicale, alternant avec
des chœurs de Pantillon. de Doret, d© Dé-
néaraz et de Vuataz, nous eûmes le plaisir
de faire connaissance avec le trio « Val-
Joux chante », du Brassus, bien connu en
terre vaudoise et que nous espérons revoir.
On applaudit tour à tour Mme et M. Ar-
mand Reymond, soprano et basse, et M.
Adrien Rochat, ténor, admirablement ac-
compagnés au piano par M. Jean Golay.

L'ensemble de ce trio a étéi très apprécié
dans une Jolie opérette. « Pomme d'api ».d'Offeiibach ; les applaudissements fusè-
rent k la fin de chaque scène. La partie
théâtrale comprenait encore une comédie
en un acte, « Sang de navet», de Michel
Zamaooïs. Les acteurs se révélèrent de vé-
ritables comédiens et furent chaleureuse-
ment applaudis.

lie cinquantenaire
de l'Union chrétienne

de Peseux
(sp) Notre Union chrétienne de Jeunes
gens, aveo le concours de celle des Jeunes
filles, a célébré samedi, dans notre grande
salle, le cinquantenaire de sa fondation,
dont les débuts n'ont pas été des plus
faciles ; aussi son président. M. Roger Fa-
vre, dans son charmant discours d'intro-
duction, a-t-11 rappelé avec une émotion
reconnaissante les noms des fondateurs,
et il a souligné très heureusement le rôle
bienfaisant des Unions chrétiennes dans
nos villages.

Puis la soirée est aimablement prolongée
par des trios de Purcell et de Corelli Joués
par MM. Dlntheer et Cochand, violonistes,
Vivien, violoncelliste, accompagnés par
Mlle Bourquin, pianiste k Valangin. Un
film très impressionnant et d'une grande
puissance religieuse, «La Parole », de Kay
Munk, oe patriote danois qui fut martyr
dans l'occupation allemande, pendant la-
quelle il a conçu ce film dramatique, a
terminé dans le silence et le recueillement
ce paisible Jubilé.

Au Chœur mixte ouvrier
de Neuchâtel

La soirée annuelle du Choeur mixte
ouvrier fera date dans les annales de la
société. Jamais, croyons-nous, cette cho-
rale n'avait offert Jusqu'ici k ses mem-
bres passifs et au public un programme
aussi réussi tant par le fond même que
par son Interprétation.

Un chaleureux merci pour avoir offert
une soirée théâtrale exquise.

f *

LA SOLUTION IDÉALE !

le nouveau U\Cui_J^̂  
type 
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avec son réglage spécial d'ondes courtes...
et un tiroir

Perfectone
équipé du célèbre moteur flottant.

Le bon spécialiste vous renseignera volontiers.

< - m

LA MACHINE A AFFRANCHIR
HASLER F 88

VOUS OFFRE DE MULTIPLES AVANTAGES:

suppression des timbres-poste,
timbrage à la machine .des va-

n,l 'ihwii a leurs,
—SSSL.I SSS feî '¦*' p c'e ca'sse de timbres, plus
S'S'1-̂ ^" '-flrSNè*! ^e t 'm'-ires perdus ou gaspillés,
E^t*21i-I  ̂ Pâ JN impression du timbre dateur,
ï*»'**'iS^&S? p -̂7̂  impression de clichés-réclames,
Bfflp^S vP.jBjgSBP--̂ --» un contrôle sûr et permanent ,
ĵyj lsl "̂ ^

X ^ ^a  répond à toutes les exigences et
^^^-"SSSSM ĴŜ  

prévient toute possibilité d'er-

Références de premier ordre à
disposition.

Vente et service pour le canton de Neuchâtel

UT II 1) 1 CDAFTIP Jaque t-Droz 45 Tél. 2 22 41
uLnit l Oi nLi lu  LA CHAUX-DE-FONDS
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Office des faillites de Neuchâtel

Laines, mercerie, bonneterie
A vendre de gré à gré, EN BLOC, un loi

de marchandises comprenant des laines et des
articles de mercerie et de bonneterie.

S'adresser, jusqu'au 10 décembre 1948, à
l'Office des faillites de Neuchâtel , faubourg
de l'Hôpital 6.

mW ŜÊaL^ m̂i :
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U A V J S DE
NOS SOCIÉTÉS

Projets de la Société
neuchâteloise de patronage

des détenus libérés
Pour répondre au voeu de son comi-

té central, présidé par M. Camille
Gretz, directeur des établissements de
Bellechasse, la Société suisse pour la
réforme pénitentiaire et le patronage
des détenus libérés, se réunira en con-
grès fédéral les 30 et 31 mai de l'an
prochain , à Neuchâtel.

Le comité de la Société neuchâte-
loise de patronage des détenus libé-
rés a constitué, mercredi dernier , un
comité restreint d'organisation , dont M.
Ernest Béguin a bien voulu accepter
la présidence et M. Grossen, premier
secrétaire au département de justice,
lo secrétariat.

Diverses conférences et manifesta-
tions sont prévues pour ces deux jour -
nées dont l'Association des aumôniers
de prisons et des pénitenciers ct celle
des agents de patronage profiteront
pour tenir leurs assises réglementaires.

Au Lyceum-Club
Après une période de sommeil, le Ly-

oeum-Club de Neuchâtel reprend une ac-
tivité intellectuelle et artistique dont 11
faut se réjouir .

Nous avons eu le privilège d'entendre
MUe Méllta Yannlcosta (Médaille d'or
d'Athènes), une excellente planiste grec-
que habitant Londres, dans un récital or-
ganisé par le Lyceum-Club de notre ville.

Cette très bonne musicienne noua a offert
un programme varié et intéressant, dont
la Sonate en la mineur de Schubert et les
Variations et Fugue de Brahms sur un
thème de Haendel. Dans c=s œuvres typi-
quement romantiques et assez peu Jouées
en concert, la planiste put mettre en va-
leur son tempérament d'une profonde sen-
sibilité. Sa grande maîtrise de l'instru-
ment l'amène k une puissance rare pour
une" femme. Son interprétation est très
expressive et cependant toujours naturelle.

Mlle Yannlcosta fut vivement applaudie
et la présentation d'une planiste de cette
classe marque de la façon la plus heureuse
la reprise d'activité du Lyceum-Cluto.

C. P.-N.
Chez les contemporains

de 1910
Une association a été fondée le 18 no-

vembre 1948 par les contemporains de
1910.

Un comité fondateur a été nommé par-
mi les 73 membres présents. Président :
Roger Pellaton ; vice-président : Gaston
Fontaine ; secrétaire : Paul Prince ; cais-
sier : Paul Speiser ; 2me caissier : Lucien
Junod ; propagande : assesseur Frédéric
Jeanneret ; divertissements : Aimé Gi-
roud. /

Au Moto-club, Neuch&tel
L'assemblée annuelle du Moto-club de

Neuchâtel a eu lieu le 24 novembre 1948
k l'hôtel du Soleil, en présence de M.
Bianchi, président d'honneur, n a été
décidé que l'hôtel du Soleil serait doré-
navant le local de réunion.

Le nouveau comité pour la saison 1949
a été nommé. M. Edgar Rosselet a été
réélu président par acclamations ; vice-
président et chef sportif : M. Adolfe
Clottu ; caissier : M. René Vuillemin : se-
crétaire : M. E. Bourquin ; assesseurs :
MM. Glrarbllle et Pierre Millier.

L'activité en 1948 a été très satisfai-
sante et le Moto-club envisage avec con-
fiance la saison prochaine.

A la Société de consommation
de Travers

(c) L'assemblée générale de la Société de
consommation a eu lieu Jeudi passé en pré-
sence de plus de soixante membres et soua
la présidence de M. Hochdcerffer. L'exercice
qui se termine a été des plus réJouissaïUs.
C'est un heureux signe â l'occasion des
quatre-vingts ans de la société qui fêtera
ce Jubilé le 15 décembre. Il faut féliciter
le secrétaire-caissier de son excellent rap-
port , ainsi que M. Ls Blanc, de la commis-
sion des comptes Les ventes ont atteint
246.278 fr .

A l'unanimité, l'assemblée adopte le*
comptes, donne décharge au dévoué co-
mité de sa gestion, vote une ristourne de
10 % aux membres, de 9 % aux non mem-
bres et. à l'occasion du Jubilé. 1 % sup-
plémentaire en argent sur le montant des

«achats effectués.
Le comité et la commission des comptes

sont réélus à l'unanimité.
Une copieuse collation est aimablement

servie aux membres présents dans les lo-
caux de la consommation. La surprise fut
appréciée vivement.

Les secrétaires de sociétés
auraient les cheveux blancs si

l 'Imprimerie Centrale
6, rue du Concert , à Neuchâtel

ne venait à leur secours
en leur livrant rapidement

les cartes de convocation,
programmes - circulaires,

rapports - statuts,
cartes de membre,
billets de loterie

et toutes les formules qui simplifient
leur travail
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G/ MPRIMÉS
Une seule edxease

L'IMPRIMERIE CENTRALE
Eue dn Concert 8, ler étage
TéL 812 26

Halle de gymnastique, Saint-Biaise

Bf / ŝ^ _̂________________a_____m _̂Ww!lsljaammTi

Pièce en six actes
Jouée par d'excellents acteurs de Salnt-Blalse
sous les auspices de la Commission locale du
Centenaire, avec l'appui de la commune et la' collaboration des sociétés l'« Avenir », le
c Chœur mixte », les « Jeunes libéraux » et les

« Jeunes radicaux »

Mise en scène : M. Marcel Banderet
Représentations supplémentaires :

Samedi 11 décembre 1948, k 20 heures
Dimanche 12 décembre, à 14 heures

Prix des places : Fr. 3.— et Pr. 2.—. Location
ouverte au « Ménestrel », Jusqu'à Jeudi sqlr.

Tram pour Neuchâtel à la sortie

o

Maison de santé de Préfargler
La direction informe les parents et amis de

ses pensionnaires que la

Fête de Noël
de la maison de santé de Préfargler aura lieu
le vendredi 24 décembre.

Prière d'adresser les cadeaux et dons en
espèces destinés aux malades jusqu'au 18 dé-
cembre, au plus tard, à la direction, avec l'in-
dication exacte du destinataire.

N.-B. — Les paquets peuvent aussi être
déposés à l'épicerie Zimmermann, à Neuchâtel,
jusqu'au 15 décembre, à midi.

Eh UNIVERSITE DE NEUCHATEL
Mercredi 8 décembre, à 20 h. 15, A L'AULA

Quatrième
conférence universita ire

Chateaubriand,
le grand réaliste

par M. Alfred LOMBARD,
professeur à la Faculté des Lettres

ENTRÉE LIBRE

I Le coin du Bougnat : R̂S

|| NE FAITES PAS FI DES zz  '

| BOULETS D'ANTHRACITE L
H importés. Ils sont de qualité
51 et bon marché
[gg HAEFLIGER & KAESER S. A. if-z

1 COMBUSTIBLES M
I Seyon 2 a - Neuchâtel - Tél. 5 24 2G ¦
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^ Chaque maîtresse de maison
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appréciera 
ce cadeau utile \
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W} * 'JmiCki!a*Êmm'f l & S ni S cle notre superbe assortiment
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" TABLIERS-BLOUSES
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uni ou fantaisie, longue manches

I j %  'WÊÊÊÊÊ Choix superbe

mj r1 \\ 2980 2480 2I 50 I980 I490

¦L f  m TABLIERS A BRETELLES
wÊÊÊf o *  <*-Mip Épr cretonne imprimée, avec bavette ou forme
'Eli!» v f m ?  parisienne

* W? W '29° 980 890 690 550 395

$ 4 TABLIERS-LUPES '
H i, / très jolies formes, dessins et coloris variés

lïwi* f ê t)  l9 ° l58° ^
50 l |80

Jl r, *L $Â )  POUR FILLETTES ET GARÇONS
êêÊp&a£7 M/  Très ioli choix

lll V*" ï Ai. Tabliers-blouses - Tabliers à bretelles
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A PRIX AVANTAGEUX
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j PRÊTS I
m Olicrals
• Rapldu
• Formalités ilmplIfliM
• Conditions mantngeiue»
Courvoisier * Cio

Banquiers - Neuchatel

Marins Ghesi
Temple-Neuf 18
Tous les jours

AIGUISAGE
DE PATINS

Ta 533 66

A vendre
un manteau de fourrure
Yemen naturel, taille 42 ;
robe d© bal blanche. No
42 ; pantalon de slù noir.
No 40 ; pantalon d'après-
ski, noir, No 42 ; souliers
d'après-ski No 38 ; robe
noire d'après-midi, taille
No 40 ; paletot sport de
dame brun. Demander
l'adresse du No 123 au bu-
reau de la Feullle d'avis.

Pelouse
EXPRESS
rend service

Fr. -19.50 ,
Baillod I

Neuchâtel

On cherche

ORCHESTRE
de deux musiciens, pour
les fêtes de Nouvel an.
S'adresser : café du Seyon,
Neuchâtel, tél. 5 20 06.

DEMOISELLE
ANGLAISE

de bonine famille, 20 ans,
cherche place au Pair au-
près d'enfants (parlerait
anglais contre français) ,
dès Janvier. — Offres :
poste restante A. B. 200,
Neuchâtel 1.

' an travaillant chu vous à. >'
voir» compta. Notice 22 .
20 ct. an timbras. Ne reçoit *i
pos. Business. £onlalse 31. i
Lausanne.

- • .

LA PATINOIRE de Neuchâtel
Etre bien équi pé et s'entraîner régul ière- VCIP flbïïWTîïTP Fment, c'est jouir plei nement du patinage i-MW ém %mr -w W JM-SB m * àmÊ

Adressez-vous en toute confiance aux maisons
ou clubs ci-dessous qui se tiennent à votre disp osition

, ~
Pour les patins | | fc> A <f< f _\ _^\ Wm *tf* É* vous é£IuIPe

comme I I  ̂ ^A"*̂  Wr \ M IT I >>k du Plus Petit -
pour le hockey *** -1 -IX-TI *%*#-! %-**# -|\ -f •*--#¦' au plus grand J

f PATINEURS ! ftfï-ïff Sv, p,llMi«, „ TEfl-ROOM MHElf)
\ vous attend et vous offre dans une ambiance agréable ses pâtisseries,
V gâteaux et bonbons délectables. J

/ P̂ATINEURS, PATINEUSES. A trois coups A f  è̂a vite et k peu de frais vous pouvez ^do patin de votre place d'exercice, APPRENDRE A PATINER
THékiEDii A kJ kJ C A Faites-vous recevoir membre duZIMMERMANN 5. A. CIjrJB DES PATINEURS *l'épicerie fine plus que centenaire, _n__7_ NEUCHATELMonruz 23, vous offre chocolat et autres ' . . *„,„„„„„» ?„,,.„

douceurs, liqueurs réchauffantes, clga- Leçons et entraînement gratuits
rettes, cigares et tous les articles que Nombreux avantages
vous savez. — Après la fermeture, service Pour renseignements, s'adresser à la

par vendeur automate j  caisse de la patinoire, tél. 5 30 61 I

Ci-nsiun•*--<-- nr niriiniiiTri Tarlf réduit pour la P A T I N O I R E .  Aller e t NTRAMWAYS DE NEUCHATEL gg T̂^̂ gg^̂ gJ
LES BONS ARTICLES nALAvi T5M«§ SPORTS |

DE SPORTS nonert-lissot ^̂ Ĵ
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-* » J

______ __TB
BEETHOVEN,

Symphonie No 1 (Dlr. C. Schurlcht)
Polydor IM 67884/87

BEETHOVEN,
Sonate op. 31, No 3
Soliste : C. Atrau
Columbia LX 1039/41

BEETHOVEN,
Symphonie No 9 (Dlr. H. von Karajan)
Columbia LX 1097/1105

BRAHMS,
Requiem allemand (Dlr. H. von Karajan)
Columbia LX 1055/64

BRAHMS,
Sonate op. 108, No 3
(Violon : J. Szigetl, piano : E. Pétri)
Columbia LX 699/701 .

BRAHMS,
Concerto de piano op. 83, No 2
(Dir. E. Ormandy)
Soliste : Rudolf Serkin
Columbia LX 250/55

LALO,
Symphonie Espagnole op. 21
(Dir. J. Fouroet)
Soliste : Y. Menuhin
His Master's Voice DB 6608/11
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Disques de Noël
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im || HUG 4CO. NEUCHATEL

La personne mal élevée, bien counue,
qui s'amuse à lancer des pierres contre
mes contrevents, le soir tard, est priée,
pour la dernière fois, de cesser ces
chicanes, sinon plainte sera déposée.
Etant une personne respectable et de
famille honorable, je n'admets pas cet
acte stupide. — Mme Claudine Rufenacht-
Rapp, Gorgier (Béroche).

Apprenez
à conduire
rapidement
Expérience et nom-
breuses références

au garage
Patthey & fils
! MANEGE 1
| NEUCHATEL

URGENT
Personne solvable cher-

che à emprunter la som-
me» de ' "¦

Fr. 300.—
inflérêt 15 %. Adresser of-
fres écrites sous C. P. 105
au bureau de la Feullle
d'avis.

MARIAGE
„ Veuf, 51 ans. caractère
jeune, industriel, en san-
té, avec situation et bon-,
ne réputation sous tous
les rapports, désire entrer
en relation en vue de ma-
riage, avec demoiselle,
protestante, gaie, capablede tenir son ménage, de
bonne famille et éduca-
tion, distinguée, d'un
beau physique naturel
taille moyenne, fige 40-46
ans, musicienne (piano) ;
connaissance de l'alle-
mand et de l'anglais serait
agréable (discrétion). —
Offres correspondantes,
aveo photographie (ren-
due) sous chiffres P. o.
36263 L., à Publicitas,
Lausanne.

Une seule
adressé :

J'achète et vends tout
Marcelle RÉMY

Passage du Néubourg sous
la voûte - Tel 612 43

MARIAGE
Jeune homme, sérieux,

simple. 22 ans, protestant ,
désire faire la connaissan-
ce d'une

jeune fille
de 20 & 23 ans, protestan-
te, simple et sérieuse pour
fréquentation et par la
suite fonder un foyer.
Prière de Joindre photo-
graphie qui sera rendue.
Adresser offres écrites k
M. B. 104, case postale
6677, Neuch&tel.

TOUS V̂C5ftS.

PRÊT
de 1500 fr. est demandé
par commerçant, garantie,
remboursable 100 fr. par
mols, Intérêts 5 %. Adres-
ser offres écrites à Z. E.
98 au bureau de la Feullle
d'avis.

O r d o e  A s o n
outillage moderne

d (on
grand choix

de caractères
d ton

riche assortiment
de papiers

l'Imprimerie Centrale
Rue dn Concert 6

«on* d o n n e r a
touto satisfaction
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* -, • ¦ • * • • " • •  ¦̂ *4mf  % -v • • • • • • • • • •• " • • • • • • •* f V b f̂ / / / / ,  I t Ŵ • • • • • • • • • •* i• • • • • • • • • *  k %A/£ / / / /  \j M %. • • • • • • • • • •* * * * * * * * * *  aÇt \  rTj m ^i / / % '  . t i m. \ • • • • • • • • • • ** * * * * * * * * *  AJP7/ T̂1̂ /A-/ JI § m \ * * * * * * * * *  m
* * * * * * * * * *  m̂*̂ F,J'''Y b̂C/y'.'Cmj B̂ * • • • • • ? • • •<-* • • * * • *• • •  m r s s \ \ ^m Tf ^ u f j l l / / / 7 / / J m  mm • • • • • • • • • •* * * * * * * * *  rŒ Wj ï T. / A n r /M'̂sA mm • • •* • • • •» •* * * * * * * * *  AnUMV/ n i / / / / / / A  mw a Ê - f e * -» a - h *-i 'h '*i *. * . * • • • • •  } affl îwnVA&tf/y// \  W I 1 • • • • • •  • «• • • * • • • • •  II MM I I Pi IT 1 rr i AIT ¦ ¦ ?  - > ¦ • • • •  •• • • • • • • • •  t k̂y ^Wi/£ ^777//\ / I • • • • • •  s* * * * * * * * *  B mmmAAXAAfT/\XY/ /  AJY /J * m m • • • • * * ** * * * * * * **  yJPR^*vi* T/ MJ»./  -OPjy ¦ M m * * * * * ** !* * * * * * ** *  Ift'Jri y B.X 'TtjMbttx., ¦ s ?' • • * • • * •* * * * * * * * *  ^̂ EvVv ĈV \n0^T/ ^ 9̂ki m § v. \ * * * * * m é
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PKZ Burger-Kehl & Cie. S.A. Neuchatel Rue du Seyon 2
Heures â'ouverture de notre magasin au mols de décembre :

du lundi au samedi y compris : de 8 h. à 12 h. 15 et de 13 h. 15 & 19 heure»
Dimanches 12 et 19 décembre de 14 h. k 18 heures

Les 24 et 31 décembre fermeture k 19 heures
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lf ClOS mm de vos bicyclettes

IJ Vente - Achat - Réparations-««« G. CORDEY
Place Purry 9 - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27
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^^^^^^^^^ Réparation - Location - Vente
Echange de tout appareil

Se rend régulièrement dana votre région

Asphaltages I ««^^tggwg
Carrelages Rg Dallages industriels

Revêtements g CIMENT - LIGNEUX
~«aaBBIMB P. CASTIONI

et Ch. DURRENMATT
Pavés 14, NEUCHATEL, Roo 8, tél. 6 6512

Stoppage L STOPPAGE
*a*iati*a..w. f S  en toUS &n*e8arrlSTique ¦ « de to  ̂vêtements

——^^^^ -̂3j_i couverture de laine, Jersey,
§y3||f|j|| fci | tricot, tulle et filet

Mme LEIBUNDGUT
Seyon 8 — NECCHATEL — TéL 5 43 78

Expéditions & l'extérieur

iXÏÏro ounïrnJAMES SYDLER
travaux de bâtiments

TéL 5 41 68
ATELIER: Crêt-Taconnet 44. DOMICILE: Parcs 6 a

Rue du Seyon 6 bis - Tél. 5 22 40
La clinique du vêtement
Stoppage d'art — Réparation de vêtements

Le serrurier L SERRURERIE

J André ROMANG
Atelier : Tertre - Tél. 5 33 59
Domicile : Parcs 57 • Tél. 5 33 97
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Notre correspondant de Berne
nous écrit :

Le Conseil fédéra l  devait se pro-
noncer, avant la f i n  de Tannée, sur
l 'arrêté interdisant l'exportation
d'armes et de matériel de guerre,
dont la validité expire le 31 décem-
bre prochain. On savait , à la suite
de déclarations plutôt intempestives
fai tes  devant une commission parl e-
mentaire, qu'il y  a deux courants au
gouvernement . L 'un tend à rétablir
le rég ime qui f u t  en vigueur de 1938
à 1946 et qui soumet à un contrôle
les exportations d' armes — ce qui
permet toutefois  un traf ic  considéra-
ble — l' autre tend à maintenir le
système actuel , qui n'est pas abso-
lument rig ide d'ailleurs, puisqu'il
autorise, avec les garanties dont j 'ai
parlé ici même il y  a quelques jo urs,
la livraison de matériel usagé et
d'armes défensives de petit  calibre^notamment des canons de D.C.A. J*.

La thèse favorable à une reprise
des exportations se fonde sur les né-
cessités de la défense nationale, elle
est défendue par le département mi-
litaire ; la thèse opposée , qui est
celle du département politique , in-
voque les principes de la politique
de neutralité, telle que nous enten-
dons la pratiquer, bien que les con-
ventions internationales ne f assent
pas aux neutres l 'obligation d 'inter-
dire toutes exportations d'armes.

Il fau t  croire que le Conseil f é d é -
ral n'a pas encore tiré au clair tous
les éléments du débat , puisqu'il a,
vendredi matin, décidé de prolon -
ger l'arrêté — en réalité , il s 'agit,
aux termes mêmes de la constitu-
tion, d'une ordonnance, mais on est
moins point i l leux , à la chancellerie ,
pour la term inolog ie lég islative que
pour le format  du pap ier et le mo-
dule des sièges de dactylos — mais
de le prolonger pour trois mois seu-
lement , soit du ler janvier au 31
mars 1949 . D'ici là, on espère ac-
quérir les lumières qui fon t  encore
défaut . Souhaitons que l'op inion pu-
bli que contribue , pour sa part , à
éclairer la lanterne de ces messieurs.

G. p.

Le principe de l'interdiction
d'exporter des armes

est maintenu pour trois mois

Le problème du démantèlement
des usines allemandes étudié

par les «trois » à Londres
LONDRES, 6 (A.F.P.) — Les entre-

tiens à trois sur la question du déman-
tèlement des usines allemandes ont
commencé lundi au Foreign Office.
Cette réunion constitue une nouvelle
tentative do ia part des puissances in-
téressées pour arriver à un compromis
sur le problème du démontage de cer-
taines usines allemandes que la Fran-
co et la . Grande-Bretagne désireraient
voir ee poursuivre et auquel le dépar-
tement d'Etat souhaiterait mettre fin.

Une première tentative infructueuse
en vue de parvenir à un accord avait
déjà eu lieu il y a plusieurs semaines
lors des échanges de vue que M. Hoff-
man . directeur du plan Marshall , avait
eus à Londres avec M. Bevin et sir
Stafford Cripps. Les entretiens qui
viennent de s'ouvrir dureront deux
jours.

Pas de nationalisations
en Hesse sans l'autorisation

des Américains
WIESBADEN. 7 (Reuter) — Le gou-

vernement militaire américain a inter-
dit au gouvernement de la province de
Hesse de procéder à des nationalisa-
tions sans l'autorisation des autorités
occupantes.

Un pas de plus
vers le règlement

du conflit palestinien

Déclaration de M. Bunche

TEL-AVIV. 6 (A.F.P.) — « Deux, pro-
blèmes principaux ont été résolus, ce-
lui de l'Etat juif et celui de l'immigra-
tion ». a déclaré M. Bunche, médiateur
par intérim , s'adressant à la presse
lundi après-midi, après l'entretien qu'il
a eu avec le roi de TransJordanie. Il a
ajouté que « pratiquement, un règle-
ment avait été atteint. Je ne crois pas,
a-t-il souligné , qu 'un combat de grande
envergure reprenne. Je sens qu 'il sera
possible si nous la tentons assez forte-
ment , de faire une transition entre la
trêve et un armistice et enfin un rè-
glement final >.

Le prix Gonçourt attribue a Maurice Druon
et le prix Renaudot à Pierre Fisson

PARIS, 6 (A.F.P.) Le prix Concourt
a été décerné au troisième tour à Mau-
rice Druon pour son ouvrage « Les
grandes familles ».

Le prix Renaudot a été attribué à
Pierre Fisson, auteur de « Voyage aux
horizons ».

M. Maurice Druon est né à Paris en 1918.
Dés l'âge de 7 ans il commence à écrire." Il
compose son premier poème qui comprend
quatre vers, son premier roman, qui avait
quatre pages. Après l'armistice de 1940, 11
quitte la France en compagnie de Joseph
Kessel, son oncle et rejoint l'Angleterre,
où il travailla à la B3.C. pour la France»
libre.

Il compose notamment en collaboration
avec Kessel le « Chant des partisans » qui
deviendra bientôt célèbre . Puis Maurice
Druon séjourne en Afrique du nord à par-
tir de 1943 et à la libération il devient cor-

respondant de guerre. « Les grandes famll-¦ 'ïefe » sont le premier tome d'un cycle intl-
.tulé «La fin des hommes », qui cbmprenâ
9tr(pls volumes et dont les prochains titres
sont « Le rallye Mauglaive » et « Les portes
de l'enfer». M. Druon séjourne souvent en
Italie,'en Angleterre et en Scandinavie.

(Réd. — Saisissons cette occasion
pour rappeler qu'une p ièce de Mau-
rice Druon, « Mégarie », avait été
créée à Neuchâtel par le « Théâtre
de la Bourgade » sous la direction de
M. Samuel Puthod , le 2 avril 1943,
au p rof i t  des Enfants grecs. M. Spg-
ridion Marchetti , alors ministre de
Grèce à Berne, avait patronné cette
représentation. Le professeur Geor-

ges Méautis avait signalé â l'atten-
tion du metteur en scène neuchâte-
lois le texte de Druon, dont la va-
leur lui était immédiatement appa-
rue.

M. pierre Fisson est né en 1918, k Tiflis
(Géorgie), de père français et de mère
géorgienne. Elevé à Paris, il fait ses études
scolaires et universitaires dans cette ville,
suit les cours de licence de philosophie,
puis se prépare à devenir officier de marine
marchande. La gueire le surprend en Bel-
gique ct 11 est mobilisé comme aspirant.
Ce n'est qu'en 1942 qu'il est démobilisé.

Il prend ensuite le maquis dans l'Avey-
ron. A la libération , il est attaché à l'état-
major américain du gouvernement militai-
re de Berlin pendant quinze mois.

Il devient ensuite attaché de presse ad-
joint français au Mexique. H séjourne au
Brésil et parcourt l'Amérique du nord et
du sud. Actuellement. 11 est Journaliste et
vit en grande partie en Belgique. « Voyage
aux horizons » est son premier livre. C'est
évidemment en partie une autobiographie,
mais c'est aussi un roman et avant tout
un témoignage.

Grève des employés
de trams belges

BRUXELLES. 6 (Reuter). — Les 17
mille employés des trams de Belgique
ont commencé lundi matin leur grève
do 24 heures pour appuyer leurs reven-
dications de salaires. Des services spé-
ciaux de camions et d'autobus ont été
organisés à Bruxelles, af in  de trans-
porter sur les lieux de travail les em-
ployés et ouvriers depuis les différen-
tes gares.

Prolongation du service
militaire en Grande-Bretagne

LONDRES. 7 (Reuter). — La Cham-
bre des communes a adopté lundi en
troisième lecture, par 218 voix centre
25. la loi portant de 12 à 18 mois la
durée du service militaire.

AUTOUR DU MONDE EN QUELQUES LIGNES
AU PALAIS DE CHAILLOT, l'assem-

blée plénière de l'O.N.U. a décidé qu'elle
terminerait ses travaux à Paris dans la
nuit du 11 au 12 décembre et les repren-
drait à New-York le ler avrjl.

M. Evatt, président de l'assemblée, a
reçu dans la journée d'hier Garry Da,-
vls . le < citoyen du monde » qui lui a
remis une pétition demandant à l'O.N.U.
Ae consacrer une semaine de débats à la
paix.

Garry Davis a annoncé lundi soir
qu'il avait reçu un message de deux
professeurs américains, spécialistes de
la physique nucléaire, dans lequel ils
déclarent se joindr e à lui pour appuyer
la demande de convocation d'une ses-
sion spécia le de l'O.N.U.

La première commission de l'O.N.U. a
rejeté une proposition tchécoslovaque
demandant qu'un représentant de la Ré-
publique démocratique populaire de Co-

rée soit Invité à participer à la discus-
sion du problème de l'indépendance de
ce pays.

La commission sociale a adopté la
déclaration universelle des droits de
l'homme.

EN FRANCE. M. Harriman, ambassa.
deûr du plan Marshall, est arrivé hier
à Paris.

Selon un rapport de l'Organisation
européenne de collaboration économi-
que, l'approvisionnement ©n denrées
alimentaires s'est constamment amélio-
ré en Europe occidentale au cours des
six derniers mois.

EN ITALIE, l'avion de la ligne Mi-
lan-Bruxelles a capoté lundi matin à
l'aéroport de Milan. Six voyageurs sont
morts.

La police milanaise a arrêté un Indi-
vidu porteur de 400 montres en or pro-
venant de la Suisse.

AUX ETATS-UNIS, la Cour suprême
a admis la revision de deux condamna,
tions à mort prononcées contre le gé-
néral jap onais Dohihara et l'ancien pre-
mier ministre Hirota.

Le grand jury fédéral s'est réuni lun-
di pour examiner des faits nouveaux
dan K l'affaire d'espionnage au profit de
puissances étrangères. Il s'agit de la dé-
couvert*» de microfilms concernant des
documents secret» du désartement
d'Etat,

Des négociations ont été engagées à
la Nouvelle-Delhi entre les représen-
tants des INDES et 'dn PAKISTAN en
vu. d'éliminer les difficultés existant
entre les deux pays.

MERCREDI 8 DÉCEMBRE
dès 21 h. 30

A LA ROTONDE
Le célèbre jazz

HAZY OSTERWALD
dans un programme de danse

et d'attractions
SOUS LES AUSPICES

DU CLUB DE TENNIS DE TABLE
Entrée fr. 3.— , taxe comprise

Prolongation d'ouverture autorisés

Cinq cents intellectuels
français lancent un appel
à l'O.N.U. pour le maintien

de la paix
PARIS. 6 (A.F.P.) — Une adresse,

signée par cinq cents intellectuels
français, parm i lesqu els MM. André
Gide et François Mauriac, a été remise
lundi matin au secrétariat de l'Assem-
blée des Nations Unies, annonce « Le
Monde ».

Les signataires, appartenant à tous
les partis ou sans parti , pensent dans
leurs oppositions mêmes qu 'une nou-
velle guerre entraînerait pour les uns
la perte des libertés qu 'ils mettent au-
dessus de tout, pour les autres une rui-
ne durable du monde socialiste qu 'ils
préparent, pour tous les hommes de
toute op inion "no somme incalculable
do misères stériles, un déshonneur pu-
blic de l'humanité.

Le rôle des peuples européens, aftir.
me l'adresse, est de dire aux repré-
sentants du monde entier : « que le re-
fus de la guerre comme solution de vos
problèmes soit votre hypothèse préala-
ble à toute hypothèse, votre volonté
antérieure à toute volonté ».

« Notre voix , conclut le texte, est
sans armes, elle est la voix même de
l'Europe désarmée et ruinée pour avoii
dans le passé trop aimé les armes.
Qu'elle vous apoorte. avec l'exemple
de nos erreurs, l 'appel de notre détres-
se, et notre résolution de combattre
jusqu 'au bout la folie qui s'apprête à
ruiner le bonheur et les forces du mon-
de».

Dix mille chronomètres
en or suisses volés

dans le port de Marseille
MARSEILLE. 6 (A.F.P.) — A la

gare de la Joliette, des inconnus ont
éventré des colis de bijouterie en pro-
venance de Suisse et ont dérobé les
chronomètres en or qu 'ils contenaient.

L'enquête de la brigade mobile de
Marseille a permis d'établir que les
malfaiteurs avaient cisaillé le rideau
de fer de la chambre des valeurs. Pro-
bablement au courant du contenu des
colis suisses arrivés la veille de Suis-
se, ils se sont attaqués aux seuls colis
contenant des chronomètres en or, ont
enlevé dix mille, représentant une va-
leur totale, au prix de fabrique, de
soixante millions de francs français.

LA VIE NATIONALE
Ouverture de la session d'hiver

des Chambres fédérales
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

A son tour , M. Escher remercie et
rend un chaleureux hommage à M. Pi-
cot. Il adresse aussi une pensée de gra-
titude à Berne Qui abrite depuis cent
ans les Chambres fédérales. Aujour-
d'hui donc, commence un second siècle
de travail parlementaire, pour le bien
de cette démocratie don t Jean-Jacaues
Rousseau a dit qu'elle représente un ré-
gime si parfait qu'elle semble mieux
convenir à des dieux qu'à des hommes.
Mais, ajoute M. Escher, la Suisse a
prouvé que la démocratie pouvait aussi
régir des hommes.

Elle suppose toutefois une discipline
à laquelle le parlement le tout premier
doi t se soumettre. Il s'agit avant tout
d'accélérer le» travaux du Conseil na-
tional, afin que les sessions ne s'allon-
gent ni ne se multiplien t indéfiniment,
car alors les élus du peuple devien-
draient des politiciens professionnels,
au grand dam de nos institutions. Il
faut rechercher avant tout la qualité
du travail. « La valeur d'une loi ne dé-
pend pas de la longueur des discours
prononcés lors de la discussion préala-
ble. » Quant à, la presse, M. Escher at-
tend d'elle qu'elle contribue à maintenir
Ja dignité du parlement. Mais il appar -
tient avant tout au parlement d'assurer
ea propre dignité par le respect qu'il
porte à la constitution et au*s lois.

Chacun étant ainsi pourvu de conseils
et de recommandations, on passe à l'or,
dre du jour, c'est-à-dire, l'examen du
budget.

On entend le président de la commis-
sion, M. Eder. puis le rapporteur fran-
çais. M. de Senarclens, qui donnen t

rSLm m̂a^ Ê̂aÊammmaaa ^mama^^^—m—

quelques sérieuses raisons de craindre
que, malgré l'équilibr e du budget , les
difficultés ne seront pas surmontées de
longtemps. L'échec du dernier emprunt
fédéral , la créance « économique» de la
Suisse à l'étranger — quelque deux mil-
liards — ne doivent inciter à réfléchir.

Mais cela sera surtout le thème du
débat sur la réforme des finances qui
remplira une session extraordinaire de
deux semaines à fin janvier.

G. P.

Merry et CAes/er
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... la nouvelle cigarette Virginia,
Mélange Navy Cut. Aveo oo saut
bout-filtre 90 eu.

REVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos
Il faut qae la foie versa chaque four oo litre

de bile dana l'intestin. Si cette bile arrive mal,
vos alimenta np. se digèrent pas. Des tas voua
gonflent, vous eles constipé I

Les laxatifs ne sont pas tonfonra Indiqués. Dn*
•elle forcée n'atteint pas U cause. Lcs PETITES
PILULES CARTERS pour le FOIE facilitent U
libre afflux de bile qui est nécessaire à vos In-
testins. Végétales, douces, elles font couler la bile.
Exigez les Petites Pilules Cartel* pour lt Foie,
lesta PbMBMCH*. Fr.tt* (LCA. compris).

Université (Aula) : 20 h. 15 : Troisième
séance de muslijue de chambre du Con-
servatoire.

Théâtre : 20 h. 30, Quand le chat n'est pas
là!

Cinémas
Apollo : 20 h. SO, Le laitier dj Brooklyn.

Palace : 20 h. 30, Amour tragique.
Rex : 20 h. 30, Son oî fury.
Studio : 20 h. 30, Le pays du dauphin

vert.

CARNE T PU JOUR

i: «Le Bulletin central de l'économie
laitière » publie un aperçu de la situa-
tion présente :

Le lait continue à être plus demandé
que naguère et la crème est plue re-
cherchée que jamai s. Aussi n'est-il pas
impossible qu 'il faille en venir à cer-
taines restrictions en vue d'assurer la
priorité au ravitaillement du pays en
lait frais.

En ce qui concerne le fromage, il se-
rait téméraire d'en augmenter l'expor-
tation.

Quant au beurre, l'avenir est incer-
tain étant donné les obstacles à surmon-
ter en vue d'en importer.

Bâle manque de lait
La Fédération laitière du nord-ouest

a informé les consommateurs de lait
de la ville de Bâle qu'une réduction de
10% sera opérée sur la consommation
quotidienne de 125,000 à 130,000 litres.
En dépit des livraisons supplémentai-
res en provenance d'autres régions de
production laitière, la fédération n'a
pu. jusq u'ici , faire face à la hausse
de la consommation du lait due à
l'augmentation du prix de la viande,
vu que la production est en recul de-
puisque le bétail est nourri au fourrage
sec.

Le pays va-t-il connaître
une pénurie de lait ?

ZURICH, 6. — La direction de la po-
lice de Zurich émue par la recrudes-
cence des accidents de la circulation,
déclare que tout manque de discipline
sur la chaussée constitue un danger
pour les usagers de la route , ce que
l'on arrive pas à faire entrer dans la
tête de certains conducteurs de véhi-
cules à moteur. Do nombreux milieux
considèrent que conduire en état d'é-
briété est un péché mignon. Le retrait
du pennis de conduire, mesure renfor-
cée, n 'a pas non plus produit une sen-
sible amélioration.
. A compter du ler janvier 1949. la di-

rection de la police publiera les noms
en toutes lettres, avec domicile, de
oeux qui ont été privés de leur permis
de conduire pour délit grave. La pu-
blication comprendra tous les conduc-
teurs qui ont causé un accident en état
d'ébriété ou qui ont été pris plusieurs
fois conduisant en état d'ivresse, et
tous les chauffards qui ont été privés
do leurs permis pour six mois et plus,
à cause de graves contraventions aux
proscriptions de la circulation.

La police zuricoise prend
des mesures contre

les chauffards

(Extrait de la cote officielle)
ACTIONS 3 déc. 6 déc.

Banque nationale ..' 635. — d 635.— d
Crédit fonc neuchftt. 650.— 645.—
La Neuchâteloise as g 570.— d 570.— d
Cables élect Oortalllod 4700.— 4675 
Ed Dubied & Cle .. 720.— d 725.—
Ciment Portland .... 950.— d 950 d
Tramways. Neuchfttel 470.— d 470 
Suchard Holding 8 A 230. — 236. 
Etabllssem Perrenoud 520.— d 520.— d
Cle viticole Cortalllod 50.— o 50!— o

OBLIGATIONS
Etat Neuchftt 2 W 1932 100.5O 100.50
Etat Neuch&t. S V, 1938 99.75 99.75 d
Etat Neuchftt 3 V. 1942 100.35 d 100.50
VUle Neuchftt. 8 Û 1937 96.— d 98.— d
Ville Neuchftt i% 1941 100.— d 95.— d
Ch -de-Fonds 1% 1831 100.— d 100.— d
Tram Neuch 314% 1946 97.— 97. d
Klaus Sîi'/e 1946 100.— d 100 — d
Et. Perrenoud i% 1937 100.— & 100.— d
Bucha-M iV,% ¦¦ 1941 100.— d  100 - d
Cle viticole Cortalllod 50.— o 50.— o
Taux d'escompte Banque nationale 1 H *•

Bourse de Neuchâtel

BERNE, 6 — Dans un message adressé
à l'Assemblée fédérale, le Conseil fédéral
propose d'approuver la deuxième série de
crédits supplémentaires pour 1948 d'un to-
tal de 228,903,331 fr . Ces crédits concernent
le compte budgétaire et l'administration
des P.T.T. lis complètent le budget avec les
reports de crédits de 1947 sur 1948 et les
crédits supplémentaires de la première sé-
rie.

Sur les crédits de 207..7 millions deman-
dés au titre du compte budgétaire, le Con-
seil fédéral a dû accorder des crédits provi-
soires urgents d'un montant de 43,3 mil-
lions, dont les services ont pu disposer Im-
médiatement Il s'agit principalement d'une
avance de 20 millions qu'il a fallu falre en
vertu du chapitre V de l'annexe à l'accord
financier de Washington, d'un subside de
10 millions pour l'encouragement de la pro-
duction viticole Indigène et de 5,4 millions
pour la prise en charge de la récolte du
colza indigène.

Les crédits provisoires ordinaires, approu-
vés en septembre par la délégation des fi-
nances atteignent un montant de 16,3
millions dont 10 millions concernent l'en-
couragement de la construction de malsons
d'habitation.

Quant aux autres crédits, s'élevant au
total à 148,1 millions, les services ne pour-
ront en disposer qu 'après la décision des
Chambres. Les plus importants concernent
l'acquisition de céréales. i_ raison de 49,4
millions, la réduction du prix des céréales
panlfiables pour 40 3 millions et les pertes
sur les céréales indigènes, pour 11,5 mil-
lions

Au nombre de oes crédits figurent éga-
lement 10.1 millions pour l'achat de bétail
de boucherie 5, 1 millions pour les alloca-
tions aux paysans de la montagne, 4.2 mil-
lions pour le? frais d'émission des em-
prunts , 4, 1 millions pour le service des in-
térêts et 2 millions pour la réduction du
prix du lait

Aux dépenses de 64.8 millions qui seront
faites pour l'acquisition de marchandises
correspondront les recettes ou une aug-
mentation des placements. L'avance faite
aux gouvernements alliés, en vertu de l'ac-
cord de Washington sera compensée par le
produit de la liquidation des avoirs alle-
mands.

En ce oui concerne la réduction ries prix
des denrée"* alimentaires les crédits de-
mandés s'élèvent à 43 2 millions de francs .

L'attribution des crédits
supplémentaires pour 1948

Le parlement français
serait prochainement saisi
du projet de loi contre les

saboteurs

DERNI èRES DéPêCHES

Notre correspondant dc Paris nous
té lép hone :

Il n'est Pas exclu que le parlement
soit prochainement saisi des textes
renforçant le cod e péna l que le garde
des sceaux André Marie a récemment
défendus à la tribune lors du débat sur
la grève des houillères.

Les proj ets du ministre de la justice
envisagent des sanctions sévères contre
les actes de sabotage <c passifs » et vi-
sent à réprimer au delà des simples
agents d'exécution les yéritables insti-
gateurs de certains actes susceptibles
de nuire  aux intérêts de la nation.

Rappelons à ce propos quo cinq jour-
naux ou hedbomadaires du parti com-
muniste font actuellement l'objet d'une
instruction à la suite d'une plainte mi-
nistérielle contre X pour « atteinte au
moral de l'armée, provocations à la
d_ésobéissance. diffamation envers des
ministres, etc. »'¦ - ' M.-G. Q.

Pékin menacée
par les communistes

LA GUERRE EN CHINE

PÉKIN, 7 (A.F.P.). — Un communi-
qué officiel annonce l'évacuation par
les nationalistes de Miyum, dimanche.
et de Huaijou lundi matin. Ces deux
villes sont distantes do 55 km. et de
40 km. de Pékin , qui se trouve ainsi
menacée.

Les nationalistes encerclés
au sud-ouest de Sou-Tcheou ?

NANKIN. 7 (A.F.P.). — Selon la radio
communiste, trois groupes d'armées na-
tionalistes, sous le commandement- du
général Tu-Yueh-Ming, seraient com-
plètement encerclées au sud-ouest de
Sou-Tcheou et aura ient déjà perd u
20,000 hommes.

Des renforts américains
pour le maintien de l'ordre

à Changhaï ?
CHANGEAI, 7 (A.F.P.). — On annon-

ce officieusement que plusieurs centai.
nés de fusiliers marins américains se-
raient transférés de Tsing-Tao à Chan-
ghaï prochainement, afin de participer
éventuellement au maintien de l'ordre
en cas de troubles.

Chapelle des Terreaux, 20 h.
EXPÉRIENCES D'AFRIQUE

Adieux de Mme Berntz-Lanz
missionnaire à Durban

ATTENTION
Aujourd'hui au marché sous la tente du

camion de Cernier grande vente de légu-
mes avec baisse sur les endives - beau-
coup d'oranges sanguines - grapes-fruits
et mandarines.

Se recommandent : les frères Daglla.

CE SOIR, dernière étape des travaux
à la rue des Epancheurs

Les tramways ne circuleront
pas dans le tour de ville

dès 20 h. 40
Direction des Tramways.

Société Ce soir, à 20 h. 30
des o f f i c i e r s  RÉUNION
jMjk, MENSUELLE
gflr _ _jfc au restaurant  Strauss

^^MPttT** 
Les officiers non

• membres sont égale-
ment cordialement Invités à cette réunion.

LE COMITÉ.

 ̂
Ya\>e \>Vvis \

A VAanc \

(

AUJOURD'HUI
DERNIÈRE

15 h. Gala de dessins animés
20 h. 30 Son of Pury

vssi-. w—mmwmmr
DUB0

DUB0N
DUBONNET

OBLIGATIONS 3 déc. 6 déc.
B% Q*-P. dlff 190S 102.40% 102.30%
8% O.P.P 1938 95.75% 96.10%
SV,% Emp féd 1941 101.75% 101.80%
S%% Emp. féd 1948 97.05% 97.10%

ACTIONS
Dnlon banques «-disses 783.— 780.—
Crédit «ulsse 728.— 728.—
Société banque suisse 708.— 708.—
Motor Columbus S. A 453.— 452.—
Aluminium Neuhausen 1992.— 2000.—
Nestlé 1216.— 1217.—
Suizer 1465.— 1465.—
Hisp am de electrlc. 330.— 320.—
Royal Dutch 215.— 217.—

Bourse de Zurich

Cours du 6 décembre
Acheteur Vendent

France français .... 0.78 0.86
Dollar» 3.95 4.—
Livrée sterling 11.50 11.70
Francs belges 7.65 7.85
Florins hollandais .. 74.— 76 —
Lires 0.60 0.67

Cours communiqués pat la Banque
cantonale nenchAtelnlse

Billets de banque étrangers

L état de situation de la Banque na-
tionale suisse au 30 novembre 1948 fait
ressortir à l'actif un nouvel accroisse-
ment des réserves monétaires tandis que
les recours au crédit de la banque d'émis-
sion demeurent modérés.

L'encaisse-or, qui s'Inscrit k 5803 mil-
lions de francs, accuse une augmenta-
tion de 36,7 millions provenant surtout
de remises d'or dans le cadre d'accords
de paiements. Les devises ont au con-
traire subi une diminution de 14,3 mil-
lions et se notent k 207 millions. Les
effets sur la Suisse, k 91 millions, mar-
quent une progression de 6,4 millions ;
11 s'agit en l'occurrence pour la plus
grande part d'effets relatifs k le, cons-
titution de stocks d'approvisionnements.

La circulation des billets a augmenté
de 141,3 millions et passe k 4345 mil-
lions. Les demandes de billets vont in-
fluencer principalement les autres enga-
gements k vue qui reculent de 111,7 mil-
lions. Les engagements k terme demeu-
rent pratiquement sans changement k 337
millions.
M*«KWUiM->!«S«»K4-WM6(Mee»»9«»t«9<»-W-«-K9- -̂«-

Banque nationale suisse

- LAUSANNE, 6.
Dans sa séance de lundi après-midi , le
Grand Conseil vaudois a élu .iuge sup-
pléant au tr ibunal  cantonal M. Robert
Laurent , notaire à Payerne. Il a voté
la création d'une paroisse Clarene-
Chailly séparée de la paroisse de Mon-
treux . puis il a accepté définitivement
le budget d'Etat de 1949 et la loi d'im-
pôts pour 1949.

Ees travaux du Grand Con-
seil vaudois. -

- COPEN-
HAGUE. 5 (A.F.P.). — Un accord com-
mercial dano-suisse, valable pour 1949,
a été signé samedi à Copenhague. Aux
termes de cet accord, le Danemark ex-
portera des machines pour une valeur
de 112 millions de couronnée et en im-
portera pour 80 millions.

Le Danemark exportera notamment
5000 tonnes de beurre. 21,500 bêtes de
boucherie, des œufs, du porc, du pois-
son, des machines, des semences, et
importera notamment des machines, des
produits ferreux, des produits chimiques
et de l'aluminium, des textiles, du cui-
vre.

-- r̂^̂ amw âa^̂ ^w,m 

Signature d'un accord com-
mercial dano-suisse. -

- BEBNE, 0. Le Conseil fédé-
ral a pris une nouvelle ordonnance ré-
glant les dispenses en cas de service
actif. Les prescriptions d'exécution se-
ront arrêtées par le département mili-
taire fédéra l d'entente avec le départe-
ment de l'économie publique. Lee ad-
ministrations et les associations écono-
miques qui auront à se prononcer sur
les demandes de dispenses recevront ,
le moment venu, les instructions né-
cessaires.

Dispenses en cas de service
actif. -

- BEENE, 6. Afin d'amé-
liorer les correspondances internatio-
nales entre les Pays-Bas et la Suisse,
des voitures directes seront, cet hiver,
conduites certains jours d'Amsterdam
jusqu 'à Interlaken et de la Haye jus-
qu 'à Coire.

!Les correspondances ferro-
viaires entre les Pars-Bus et
la Suisse. -

- BERNE, 6. La pénurie d'é-
nergie électrique qui règne en ce mo-
ment contraint les chemins de fer à
réduire temporairement le nombre des
voitures de presque tous le« trains de
voyageurs. Il s'en suit que les voya-
geurs, en particulier dans le trafic à
courtes distances, devront parfois se
contenter de places .debout.

De plus, pour la même raison, les
chemins de fer doivent économiser sur
le chauffage des tra ins qui . comme on
sait , exige beaucoup de courant.

Pénurie d'électricité ferro-
viaire. —

ve. — GENÈVE, 6. Une nouvelle af-
faire d'escroquerie au « Colis secours »
-vient d'êt£a découverte à Genève. Au
mois de septembre, un citoyen fran-
çais. Ed. Petitot séjournant dans un
hôtel de la place, faisait paraître une
annonce sous le titre « Le colis amical
suisse du groupe d'entraide aux popu-
lations éprouvées par la guerre », invi-
tant le public à offrir  des colis secours
à des parents ou à des amis.

Ce personnage reçut un certain nom-
bre de commandes qui ne furent que
partiellement exécutées? De8 plaintes
ayant été déposées, une instruction a été
ouverte contre le nommé Petitot, ac-
tuellement en fuite.

Une nouvelle affaire d'es-
croquerie découverte à Genè-

*. Le « Maennerchor » de Berne a nom-
mé membre d'honneur l'abbé Bovet, lors
de la fête annuelle du chœur d'hommes, à
laquelle le grand compositeur fribourgeois
a tenu k assister malgré son grand âge.

BEAU-RIVAGE
AUJOURD'HUI

SOIRÉE DANSANTE
avec . Alberigo Marin! et son orchestïs

AULA DE L'UNIVERSITÉ
à 20 h. 15 Jeudi 9 et vendredi 10 décembre
DEUX CONFÉRENCES par le professeur
W.-HENRI GUITON, de Paris

Sujet :
Ee protestantisme en danger
Entrée libre Conseil International
et gratuite des Eglises chrétiennes

FIDUCIAIRE D'ORGANISATION )
Industrielle et commerciale 8

Dr M. HERSCHDORFER
NEUCHATEL - Tél. (038) 532 27 fl

¦Xrth iiStS - lUN SEiLS-RÉORGANISATIONS I1
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Un beau cadeau

Mikhaïl Lermontov
grand écrivain russe

par E. PICCARD
Une biographie captivante,

un choix de poésies remarquables ,
un roman passionnant,

le tout en un seul volume, illustré
et bien présenté

pour le prix modique de Fr. 8.50
Vient de paraître aux Editions du Lis Martagon,

l k Neuchâtel.
En vente dans toutes les librairies.

rôi i
4p WILLY GASCHEN 1

spécialiste MM
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en vins et liqueurs | :j
~*JJ de toutes X z \
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Après trois ans de paix...
Des enfants onfl encore besoin

d'an séjour en Suisse
Les familles susceptibles d'accueillir un de
ces pauvres petits, pour trois mois cet hiver,
sont invitées à s'annoncer tout de suite.

Croix-Rouge suisse, Secours aux enfants
Rue de l'Hôpital 17 - Neuchâtel - Tél. 5 42 10

LIONEL
le petit chemin de fer électrique
le plus remarquable du monde

Il fume, il siffle, les vagons s'accrochent
et se détachent automatiquement. Toutes
les manœuvres de triage, signaux, déchar-
gement, etc., sont commandés à distance.
Trains complets, avec transfor- |4R
mateur et accessoires, depuis Fr. ' m%ta~m

En vente chez

A PORRET-RADIO
\jm) SPECIALISTE

>/ SEYON 5
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Neuchâtel, Faubourg du Lac 2, Chèques postaux IV. 2002

Boîtes
de constructions

métalliques
un article suisse

t. —c^Jfti C,ui Passi°nne les
r-l-HEri-L STOOS Garçons et même
QĴ Ŝ SI»W Î <-a& leurs papas

"̂ «̂ ^̂ ^ M | No. 00 0 1 2 3

ÉlGlSSiil. fr. 6.50 13.50 23.50 39.50 61.50
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PRÉPAREZ DE BONS
HORS-D ' ŒUVRE

avec nos spécialités
de ler choix : ;

T/ion. Sardines
inchois. Crevettes

Maquereaux
Homard

Langouste
L'Armail H
HOPITAL 10

1 TROIS JOURS DE DÉMONSTRATIONS I
M des célèbres appareils ,

"̂ F^̂ ^̂ ^^?ï?? ?'̂ "r 
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i xBRJwffJT 1
t'3 f avec les derniers accessoires 5$

H H llll II mercredi 8, jeudi 9, vendredi 10, Ri

P lùialll de 8 h. 30 à 12 h. et 13 h. 30 à 18 h. 30 m
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H 1. RUELLE DUBLÉ NEUCHATEL 9
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C'est aujourd'hui
qu'il faut commander pour Noël

VOS RIDEAUX 5
VOS COUVRE-LITS

VOS ABAT-JOUR
Voyez notre magnifique choix de tissus

PERCALES - CRETONNES - TOILES
ANGLAISES - SOIERIES - DAMAS, etc.

6. LAVANCHY - Ensemblier
ORANGERIE 4

...............».........»..
B

j Pour fillettes et garçons j
| Richelieux semelle crêpe g
3 véritable *
¦ Série 27 au 29 I8--80 et 25.80 |

I Série 30 au 35 ZI IOU et Zîf lOU «

a Nos magasins seront ouverts t
S les dimanches 12 et 19 décembre *
^ 

de 14 
â 

18 heures s,

Î ^Hi—3 Neuchâte| i

Meubles combinés
dans toutes les gran-
deur*- et dans tous les

prix
Très grand choix

f Shiûbal
PESEUX

Demandez notre
prospectus Illustré

Facultés de paiement

Cadeaux...
ohancelières fourrées

de mouton

Aac ^ut̂ ^
u ŝSaxJn

c\4 im]yss PEAU»

Hôpital 3
NEUCHATEL

/ (Jn pain délicieux... 'N
I 8CIIULZ , boulanger I
•̂  CHAVANNES 16 
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Sécurité, même pa r le fro id le p lus intense!

La mère de f amille est heureuse. Elle sait que son
enfant est bien protégé. Une agréable température règne
dans chaque pièce •. . grâce à Vhuile de chauffage Esso.
Vous aussi, f aites remplir votre citerne!

Signe de qualité ¦ Ĵ  ^^^ |j§ J 
Symbole de service

STANDARD-PRODUITS DES HUILES MINERALES S.A.
Carburants S. A., Neuchâtel Tél. (038) 5 24 26
Carburants S. A., La Chaux-de-Fonds Tél. (039) 2 44 44
Barbezat & Cie., Fleurier Tél. (038) 91315

1 
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Nous imprimons
les initiales et noms
sur les papiers et
enveloppes, vos
cartes de visite st

cartes de vœux
PAPETERIE

BISçêZ
PLACE DU PORT

Photocopie
reproduction Don
marché de docu-
ments, certificats.
etc.. à la

PHOTO
ATTINGER

7, place Plaget
3, place Pnrry
NEUCHATEL

Discrétion assurée.
Travaux da qualité

BLIECRO

Achetez vos

SKIS
k la

maison de confiance
Cycles et sports

A. GRANDJEAN
SAINT-HONORB 2

NEUCHATEL
Prix avantageux

Mm \
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Orfèvrerie argent
Toujours au tarif 1944

La section neuchâteloise du

TOURING-CLUB SUISSE
organise une dernière séance de

CONTROLE
ET RÉGLAGE DES PHARES

jeudi soir 9 décembre 1948, à Neuchâtel

Conditions, renseignements et inscriptions à l'Office du Tou-
ring-Club suisse, Promenade-Noire 1, à Neuchâtel, tél. 510 70

(£? I^
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GotEiic
est le nom d'un

soutien-gorge
qui dépasse com-
me forme et
genre tout ce qui
a été créé Jusqu'à

ce Jour.
Mesdames I

Nous vous ren-
seignerons sans
aucun engage-

5 •/. S. E. N. & J.'

BIEN RASÉ ^
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LES FÊTES APPROCHENT
Le choix est là !

Echarpes unies tous gg? 2.85
Carrés de laine unls depuis 3.60
Carrés de laine dess f̂tla 4.20
Carrés pure soie depuis 6.65
Mouchoirs, colifichets , fleurs,

EN TRÈS GRAND CHOIX
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AU JOUR LE JOUR

Quelle année à surprises !
L 'année du centenaire de la Répu-

blique neuchâteloise aura été fert i le
en événements cantonaux , pour ne
parler que de ceux-là. Les énumérer
nous prendrait trop de plac e et en
f i n  de compte, la liste étant si lon-
gue, nous oublierions d' en signaler,
po ur mémoire.

Dans quel ques semaines 1948 aura
vécu 1 D'aucuns le regretteront, plu-
sieurs boiront à la santé de l'an nou-
veau, des historiens tourneront la
page...

Un dernier « événement », cepen-
dant, doit retenir l'attention de tous
les Neuchâtelois en cette deuxième
semaine de décembre. Nous voulons
parler du temps.

Avez-vous remarqué comme il a
de la peine à se faire à ridée qu'U
doit lui aussi, si l'on peut dire,
changer de vie ? Nous savons bien
que l'automne, selon le calendrier,
n'est pas encore terminé. Mais tout
de même, il y  a belle lurette que tous
les arbres ont été dépouillés de leur
parure d'or et que les mouettes sur-
volant la plain e d'Areuse, annoncent
la neige.

Bien que la température de l'eau
du lac n'ait p lus que huit degrés,
il fa i t  quelquefois encore si doux
pendant la journée , que d 'honnêtes
ménagères (Nemo les a vues diman-
che à la Coudre) ne craignent pa s
de s'asseoir sur un banc, à l'abri
de la bise, pour tricoter des vête-
ments de laine... pour l'hiver ! Mais
ce n'est pas tout. La pâture est dé-
cidément capricieuse. Les bourgeons
des magnolias sont déjà si gros qu'ils
éclatent presque. Parions que si le
beau continue encore pendant quin-
ze jours, ces arbres seront en f leurs
pour les f ê t e s  !

Ceci d'ailleurs ne nous étonnerait
pas puisque des promeneurs ont
trouvé avant-hier des pervenches à
Chaumont et un lecteur de Fontaine-
melon des fraises dans son jardin ,
sans oublier les roses et les œillets
qu'une habitante des Frètes , près des
Brenets, a cueillis hier matin. En-
core un peu de patience et les ama-
teurs de cryptogames pourront aller
à la chasse aux morilles on aux
chanterelles...

Mais n'anticipons pas, car pour
cet hiver, la « météo frança ise »
prévoit quelques attaques de froid
dans ia seconde quinzaine du mois
et en janvier une période de gel.
Brr !... Profitons donc des derniers
beaux jours qu'il nous reste à vivre
en cette année 1948 et chauf fons-
nous au soleil (quand il n'y a p as
de brouillard) comme le f o n t  les lé-
zards depuis long temps endormis.

NEMO.

LA CHAUX-DE-FONDS

Nouveaux pasteurs
(sp) Le corps pastoral de notre ville
se voit, ces temps-ci, renouvelé par trois
changements simultanés : pour rempla-
cer le pasteur Th. Nagel, arrivé à la
limite d'âge, les électeurs de la paroisse
de langue allemande ont nommé M. Kurt
Bader, qui sera officiellement installé
au milieu de janvier ; puis l'assemblée
de la paroisse de langue française vient
de désigner MM. Willy Béguin et Pierre
Jeanneret, actuellement au Pays de
Montbéliard , pour succéder aux pasteurs
Haldimann et Barrelet, qui prennent
leur retraite.

Un sauveteur récompensé
M. , R.-A. Steffen vient d'être avisé

que la fondation Carnegie lui décernait
le diplôme, la médaille et la récom-
pense habituelle attribués aux sauve-
teurs. La 20 septembre dernier, alors
qu'il péchait sur le lac de Neuchâtel,
M. Steffen avait sauvé la vie d'un autre
pêcheur qui avait passé par-dessus bord.

LE LOCLE

Attentats a la pudeur
des enfants

La police locale a procédé à l'arres-
tation d'un homme d'une septantaine
d'années qui , à plusieurs reprises, a
porté atteinte à la pudeur de deux fil-
lettes de 7 et 9 ans.

Des herbes en feu !
(c) Une locomotive à vapeur do la S.N.
C.F. a mis le feu aux herbes des talus
des Billodes. hier après-midi. Les
agents sont intervenus pour éviter
toute surprise.

VAL-DE-RUZ 

FONTAINEMELON
Une fraise rouge en décembre

M. Georges Dubois a apporté à notre
journal une fraise arrivée à parfaite
maturité, cueillie dans son jardin à
la fin de la semaine dernière.

COFFRANE
Assemblée générale

(c) L'assemblée générale a examiné le bud-
get de 1949. La commission, dans un rap-
port très complet, établit un parallèle en-
tre les recettes et les dépenses des dlffé-
renrts chapitres, ce qui évite la lecture tou-
jours fastidieuse d'une grande quantité de
chiffres. Il mentionne spécialement que,
par suite de la suppression d© la classe in-
férieure d'où 11 résulte une diminution des
fraie de l'Instruction publique, le taux de
l'impôt sera réduit de 3 fr . 60 °/oo à 3 fr.
sur la fortune et de 2 fr. 75 % à 2 fr. 30 %
sur les ressources. Etant donné le coût ac-
tuel de la vie, les dépenses d'assistance
sont en augmentation. Elles sont prévues
k plus de 20,000 fr., ce qui parait considé-
rable pour une petite commune. Les dettes
s'amortissent normalement ; celle des eaux,
contractée en 1944, sera éteinte sous peu!
Ainsi la situation de la commune est sa-
tisfaisante. Le budget est ensuite adopté ;
il se présente comme suit : recettes cou-
rantes totales, 114,592 fr . 70 ; dépenses cou-
rantes totale-;, 114,291 fr. 55 ; boni pré-
sumé, 301 fr. 05.

Proposition au sujet du taux de l'Impôt
de 1948. Par suite des nouvelles disposi-
tions fiscales, le Conseil communal, sans
avoir requis l'approbation de l'assemblée,
avait majoré le taux de l'impôt sur les res-
sources de 2 fr. 60% à 2 fr. 70%. Cette me-
sure de prudence a donné Heu à des ré-
criminations dont quelques orateurs» se
sont fait l'écho en demandant la restitu-
tion du trop perçu. Par un vote de l'assem-
blée , cette demande a été écartée.

Réclamation concernant la taxe de
pompe. L'application de la taxe d'exemp-
tion , mise sur pied en 1947, a soulevé de
vives critiques. H s'en est suivi une dis-
cussion parfois houleuse. De nouvelles pro-
positions ont été faites ; malgré l'opposi-
tion de l'état-major des sapeurs-pompiers,
elles ont été adoptées à une faible ma-
jorité.

JPRA VAUDOIS

SAINTE-CROIX
Une auto se renverse

sur la route verglacée
Dimanche matin , vers 8 heures, une

automobile transportant cinq personnes,
conduite par M. Chambovet, se rendait
de Billet à Sainte-Croix. Parvenue près
du mur des fortifications, non loin de
l'asile des vieillards, la voiture, à la
suite d'un coup de frein et d'une em-
bardée, monta sur le côté gauche de la
route. Le conducteur voulut redresser
la direction d'un coup de volant un peu
brusque. Mais la route était verglacée,
l'auto se renversa sur le côté droit et
glissa sur l'autre bord de la route.

Des cinq occupants, deux dames ont
été blessées. La plus gravement atteinte
est Mme Robert, qui souffre d'une frac-
ture de la clavicule et qui a dû être
transportée à l'infirmerie de Sainte-
Croix.

Les dégâts sont évalués à 2000 fr. en
viron.

Les sp orts
FOOTBALL

Trois matches comptant
pour la coupe fribourgeoise
(c) Dimanche, par temps splendide, la
vaillante et courageuse équi pe de Por-
talban-Sports, de 3me ligue, était aux
prises avec le F.C. Vallon, équipe de
4me ligue, sur le stade Vallon , dans un
match comptant pour la coupe fribour-
geoise. Par une victoire de grande en-
vergure, Portalban a battu Vallon par
8 buts à 1. Le jeu était parfait et sans
incorrections.

Dans la Broyé, les équipes de 3me
et 4me ligues étaient aux prises pour
la coupe fribourgeoise. Avenches I a
battu Gletterens par 7 à 3 et Villeneuve
a battu Delley par 1 à 0.

ECHECS

Gorgier bat Payerne
Dimanche dernier s'est disputé à

Payerne le match Payerne - Gorgier.
Après une lutte cordiale, mais acharnée,
les Neuchâtelois l'emportèrent par 9 pts
à 8. Récompensés de leur vaillant effort,
les Bérochaux purent rentrer fort sa-
tisfaits de leur journée.

Voici les résultats individuels (Joueurs
de Gorgier en premier) : Châtelain-Kolb
0-2 ; Fluet-Python l %-% ", Jacot-N. Ros-
selet 1-0 ; Qulnohe-Pivaz 0-2 : Gilliéron-
Pahud 1-1 ; Bolle-Bosset 1 %-l4 ; Muller-
Walther 1-1 ; Ducret-Bladt 2-0 ; Jacot-
P. Perrin 1-1.

Emissions radiophoniques
;*;;-: , Mardi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, réveil-
le-matin. 7.15, lnform. 7.20, premiers pro-
pos et concert matinal. 11 h., de Monte-
Ceneri, émission commune. 12.15, échos
de Bohême. 12.45, l'heure. 12.46, lnform.
13 h., le bonjour de Jack Rollan. 13.10,
on danse à Londres... 13.30, musique rus-
se. 16.29, l'heure. 16.30, émission com-
mune, thé dansant. 16.55, quatuor de
Richard Strauss. 17.30, pile ou face. 18 h.,
caractères d'artistes. 18 10, anniversai-
res... 18.30, c'est toujours la même chan-
son. 18.55, le micro dans la vie. 19.13,
l'heure. 19.14, le programme de la soi-
rée. 19.15, lnform 19.25, le miroir du
temps. 19.40, atout... Choeur !.. 19.55, le
forum de Radio-Lausanne 20.15. musique
de l'écran. 20.30, soirée théâtrale, les
Amants terribles, de Noël Coward. 22.30,
lnform. 22.35, musique Instrumentale.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 7.05,
musique champêtre. 10 20, émission ra-
dioscolaire. 11 h., de Monte-Ceneri , émis-
sion commune. 12.15, Lothar Lôffler Joue.
12.40, concert par le R. O. 13 15, sonate
pour violon et piano de Brahms. 13.45,
disques variés. 14 h., les mélodies A.B.C.
16.30. de Sottens, concert. 18 h„ l'ensem-
ble instrumental de Radio-Berne .19.10,
mélodies tessinoises. 20.15, retransmission
du concert symphonique donné au Casi-
no de Berne. 22.05, musique que vous
aimez. 22.50, valses.

RÉGION DES LACS

YVERDON

Conseil communal
(o) Le Conseil communal a tenu séance
sous la présidence de M. A. Bonzon.

La commune va plaider
Le syndic Jaquier donne connaissance

du rapport municipal relatif à une de-
mande d'autorisation de plaider dans l'ac-
tion Judiciaire Intentée à la commune par
M. Henri Cornu, négociant à Yverdon.

La commission chargé? d'étudier le
préavis, donne quelques explications :

Le 11 septembre 1946, fers 6 h. 40, une
grave explosion s'est produite dans l'ap-
partement de M. Cornu, dans le bâtiment
de l'agence du Crédit foncier , à la rue
des Remparts. Mme Cornu a été griève-
ment blessée et a dû être transportée à
l'hôpital. Les deux appartements formant
le troisième étage de l'immeuble furent
endommagés et les mobiliers des ména-
gea Cornu et Auberson subirent d'impor-
tants dégâts. L'enquête menée par le
Juge Informateur en collaboration avec
plusieurs experts, concluait qu 'aucune
faute ne pouvait être relevée contre les
époux Cornu. Par la suite , ceux-ci ont de-
mandé une expertise privée au professeur
Bischoff , de Lausanne, et sur la base de
son rapport, ont présenté à, la Municipa-
lité une réclamation de 4703 fr . 05, repré-
sentant la somme des dommages causés
par l'explosion et qui n'avait pas été cou-
verte par l'assurance Incendie. Les services
Industriels de la commune ont contesté
formellement les conclusions du rapport
de l'expert et de ce fait , la Municipalité
a repoussé les prétentions des époux
Cornu.

Le 7 avril 1948, la Municipalité recevait
un commandement de payer de 10,000 fr.
auquel elle fit aussitôt opposition totale.

Le J3 septembre, M. H. Cornu ayant ou-
vert une action contre la commune dTver-
don devant la Cour civile du trlbunnal
cantonal vaudois en paiement de 10,000
francs avec intérêts à 5 % dès le 11 sep-
tembre 1946, la Municipalité est donc
obligée de demander au Conseil l'autorisa-
t ion de plaider dans le procès qui lui est
intenté par M. Cornu.

L'urgence ayant été accordée, le Con-
seil autorise la Municipalité k se défendre
devant toutes Instances.

Organisation de la comptabilité commu-
nale. — Le Conseil vote un crédit de
28,000 fr. à la Municipalité pour l'achat
d'une machine comptable et pour l'équi-
pement du bureau de la comptabilité.

Crédits supplémentaires : La commis-
sion chargée d'examiner les crédits supplé-
mentaires demandés par la Municipalité
a reconnu l'exacte Justification de ceux-ci,
qui s'élèvent à 55.812 fr. Les principaux
dépassements concernent la reconstruction
du Chalet Dernier , sur la Montagne de la
Ville. Les crédits sont votés sans oppo-
sition.

Un engin explose
(c) Samedi après-midi, lo personnel du
garage postal trouvait près du distri -
buteur à berlzine un engin n'apparte-
nant pas au garage et vraisemblable-
ment déposé là par erreur.

Après avoir retourné en tous sens
l'objet. M. Henri Jaecoud en entreprit
le démontage. Il s'agissait d'un déto-
nateur de mine antichar qui explosa.
M. Jaccoud eut l'index et le majeur de
la main droite arrachés, tandis que M.
Samuel Dutoit qui était occupé non
loin de là. était blessé à la face et à
un bras par des éclats. Les deux bles-
sés furent conduits à l'hôpital.

Ce sont vraisemblablement des sol-
dats du groupe d'-exploration I qui dé-
mobilisaient le même jour dans nos
murs et qui étaient venus nettoyer des
véhicules au garage, qui auront dépo-
sé et oublié l'engin.

Une enquête menée par l'administra-
tion des postes et des autorités mili-
taires est en cours.

JURA BERNOIS
VILLERET

Incendie d'un im meuble
Le feu a partiellement détruit une

maison d'habitation à Villeret. Une par -
tie du mobilier est restée dans les flam-
mes. Le sinistre a été causé par la com-
bustion de vêtements que l'on avait mis
sécher près d'un fourneau.

En cas de deuil ,
communiquez votre commande de

LETTRES DE FAIRE-PART
à l 'Imprim erie Centrale

6, rue du Concert, & Neuchâtel

qui tes. exécutera selon vos désirs
et dans le p lus bref délai

Un seul manuscrit suffit pour
la composition de l'avis mortuaire

et du faire-part dc deuil

Rédacteur responsable s K. Braichet
i imprimerie Centrale S. A.. Neuchâtel

Convocation du Grand Conseil
Ainsi oue nous l'avons annoncé, le

Grand Conseil se réunira lundi 13 dé-
cembre, à 9 h. 15, au château de Neu-
châtel. pour continuer l'examen de
l'ordre du jour de la session d'autom-
ne. 

La répartition
de la Loterie romande

La Société neuchâteloise d'utilité pu-
blique, délégation à la Loterie romande,
qui s'est réunie le 30 octobre 1948 à
Neuchâtel, sous la présidence de M. Ed.
Wasserfallen, a procédé à la répartition
de la part nette du canton de Neuchâtel
aux bénéfices de la Loterie de la Suisse
romande pour les 69me, 70me et 71me
tranches.

Les dons suivants ont été attribués :
Auberges de jeunesse, 2000 fr. ; Mai-

son d'observation pour enfants diffici-
les, 7000 fr. ; Asile des Billodes. le Lo-
cle., 2500 fr, ; Orphelinat communal la
Chaux-de-Fonds, 2500 fr. ; Etablissement
des jeune s filles, la Chaux-de-Fonds,
1000 fr. ; Orphelinat cantonal, Dombres-
son, 2500 fr. ; Asile de Bnttes, 1000 fr. ;
« La Bûche », Neuchâtel. 2000 f r. ; Or-
phelinat catholique, Neuchâtel, 500 fr. ;
complément de répartition : souvenir
du Centenaire aux vieillards hospitali-
sés (Perreux et vieillards isolés),
640 fr. 45.

En outre, une somme de 43,000 fr.
est mise à la disposition du départe-
ment de l'intérieur pour les fonds gérés
par l'Etat.

A N E U C H A TE L ET DANS LA RÉGION t
Que votre volonté soit faite.

Monsieur et Madame Pierre Frochaux-
Gieot et leurs enfants Denis et Moni que,
ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la profonde douleur de faire
part à leurs amis et connaissances du
départ pour le ciel de leur cher petit

Philippe
décédé après quelques heures de ma-
ladie, dans son vingtième mois.

L'ensevelissement aura lieu au Lan-
deron mercredi 8 décembre, à 10 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Le directeur de l'Observatoire
nous communique :

La température moyenne de novem-
bre, 4°,7, est un peu supérieure à la
valeur normale, 4°,1. Le minimum ther-
mique. — 4°,3, se produisit le 28 et le
maximum, 13°,5, le 7. Le premier gel de
l'automne, — 0°,6, fut  enregistré le 12.
La température resta relativement éle-
vée jusqu'au 23, puis elle baissa rapi-
dement cn même temps qu 'apparaissait
le brouillard. On nota deux jour s d'hi-
ver pendant le mois, c'est-à-dire au
cours desquels la température resta
constamment au-dessous de 0° : lo 27 et
le 30.

La - durée d'insolation, 41,9 heures, est
à peu près égale à la valeur normale,
46,0 heures. Le soleil se montra au cours
de 14 jours avec un maximum diurne
de 7,70 heures le 25. Il tomba 41,6 mm.
d'eau au cours de 9 jours, dont 7 j ours
consécutifs du 2 au 8. Le déficit des
précipitations est notable, la valeur nor-
male étant de 82 mm . La plus forte
chute on 24 heures. 12,9 mm., se produi.
sit le 5.. L'humidité relative de l'air ,
88 %, dépasse légèrement la valeur nor-
male. 86 '%. Le brouillard élevé fut noté
au cours de 7 jour s et le brouillard sur
le sol au cours de 8 jours. C'est à la fin
du mois surtout qu 'apparu t le brouil-
lard. Il y eut très peu de vent pendant
les deux premières décades. La bise du
nord-est prédomina surtout à la fin du
mok et provoqua la baisse de la tempé-
ra tu ri>

La hauteur moyenne du baromètre,
726,1 mm ., est très supérieure à la va-
leur normale de novembre , 719,5 mm.
Le min imum de la pression atmosphéri-
que, 714,2 mm. se produisit le 5 et le
maximum. 732,4 mm., le 13, Pendant la
plus grande partie du mols, nous fûmes
sous l'influence d'un anticyclone.

En résumé, le mois de novembre 1948
fut assez chaud à Neuchâtel , normale-
ment ensoleillé, peu pluvieux et assez
humide.

Le temps en novembe

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 6 dé-

cembre. Température : Moyenne : 3,2 ;
min. : 0,8 ; max. : 6,3. Baromètre : Moyen-
ne : 727,7. Vent dominant : Direction :
sud-ouest ; force : faible. Etat du ciel :
couvert Jusqu'à 14 h. 30 environ, ensuite
très nuageux à nuageux, clair depuis 17
heures.

Hauteur du baromètre réduite k zéro
(Moyenne pour Neuch&tel 719.6)

Niveau du lac, du 5 déc.. à 7 h. 30: 429.53
Niveau du lac du 6 déc., à 7 h. 30 : 429.52

Prévisions du temps : Ciel variable,
Pour le moment, belle éclaircie temporai-
re et pas de précipitations. Régime de
fœhn, surtout dans leis Alpes et en Suisse
orientale. En général, pas de précipita-
tions, sauf tou t au plus dans l'ouest du
pays et dans le Jura . Sur les montagnes,
vent du sud k sud-ouest temporairement
fort.

VflL-DE-THflVEBS j

TRAVERS

Deux blessés ù, la mine
d'asphalte

(c) Samedi, à la mine d'asphalte, deux
ouvriers, MM. Cartier, de Travers, et
Guex, de Boveresse, furent victimes d'un
accident qui aurait pu avoir de graves
conséquences. Un coup de mine étei-
gnit la lampe des mineurs, qui furent
criblés de pierres. L'un est atteint au
visage, l'autre au corps.

Après avoir reçu les soins d'un mé-
decin, les deux blessés furent transpor-
tés à l'hôpital de Couvet.

NOIRAIGUE

Au Collège d'Anciens
(c) Dimanche, au début du service divin,
le pasteur F Kemm a procédé à l'Instal-
lation de MM. Otto Kocherhans, Alfred
Monard, Angel Pianaro et Oscar Vuille , les
quatre anciens d'Eglise élus à la dernière
assemblée de paroisse .

FLEURIER
Le sapin de Noël '

(c) Des employés communaux ont plan-
té , lundi , sur la place du Marché, un
grand sapin qui sera illuminé par des
bougies électriques à l'occasion de la
fêto de Noël.

Tracteur* contre un arbre
(c) Lundi matin, un tracteur apparte-
nant à M. Hess, camionneur , circulait
en direction do Buttes. Arrivé au Crèt
de la Cise. le véhicule qui était à l'ex-
trême droite de la chaussée, monta sur
la banquett e puis, après avoir franchi
une «saignée » vint so jeter contre un
arbre. Un ouvrier qui se tenait à côté
du conducteur a été légèrement blessé
à la tète. Lo véhicule a subi d'impor-
tants dégâts.

VIGNOBLE

COLOMBIER

« Le Quémandeur »
(c) La Jeune Eglise de la paroisse de Co-
lombier a présenté samedi et dimanche
soirs, au temple la pièce en 1 acte et 6
tableaux « Le Quémandeur», légende dra-
matique de Géo Blanc, d'après une nouvel-
le d'Heinrich Vogel.

Cette représentation a obtenu un grand
succès. Nos Jeunes ont certainement dû
faire un gros effort pour arriver au résul-
tat que nous avons pu constater. Tout était
au point et les acteurs Jouèrent comme de
très bons amateurs. Les décors , les gestes,
les attitudes et les Jeu x de lumière étalent
sobres, destinés k porter l'attention sur le
principal , sur la signification profonde de
l'oeuvre . Les différents tableaux étaient sé-
parés par des chants, bien exécutés par le
Chœur mixte de Colombier, dont le con-
cours fut très apprécié. Cela donnait a
l'auditoire1 la possibilité de méditer ainsi
chacun des éoisodes vus sur la scène.

Cette représentation était avant tout un
message vivant, direct , évocateur, particu-
lièrement bienvenu en ce moment où nous
préparons Noël. La Jeune Eglise a su mon-
trer à la paroisse qu'elle pouvait faire du
bon et beau travail .

AUX MONTAGNES

LA SAGNE

Une assemblée cantonale
des Unions chrétiennes

(sp) Les déléguées des Unions chrétiennes
viennent de se réunir dans notre com-
mune qui leur a fait un cordial accueil et
qui a eu le privilège de bénéficier de leurs
conférences et du beau concert de la fin
de cette Journée, où notre hospice de vieil-
lards n'a pas été oublié.

Convoqués par affiches, environ 250
soldats de l'élite et de la landwehr qui
n'ont pris part à aucun cours de répé-
tition en 1948, ont passé hier matin,
au collège de Serrières, l'inspection com-
plémentaire d'armes et d'habillement.
Le lieutenant-colonel Marcel Boulet ,
commandant d'arrondissement, dirigeait
les « opérations », qui concernaient es-
sentiellement des militaires empêchés
de participer à l'inspection principale.

Les échanges de matériel n'étant plus
aussi importants que pendant le service
actif , tout se passa assez rapidement
ct dans une atmosphère de bonne hu-
meur.

L'après-midi, c'était le tour des hom-
mes de la landsturm. D'où un matériel
encore mieux soigné et une ambiance
de camaraderie encore plus éprouvée.

Début d'incendie
Hier après-midi , à 15 h. 55, les pom-

piers ont dû intervenir au faubourg de
l'Hôpital No 19, où une paroi de «pava-
tex » a commencé de se consumer sous
l'effet du surchauffement d'un tuyau de
poêle.

Les dégât-: ont été minimes.

L'inspection complémentaire

Quand le chat n'est pas là !
C'est du vaudeville. Du gros vaudeville.

Trop gros à mon sens. Mais J'ai rarement
eu l'impression aussi nette que mon sens
n'est pas le sens commun, sinon le bon.

Ne chicanons pas sur cette divergence
d'appréciation et tachons de voir pourquoi
le public dans son ensemble a ri avec un
abandon qu'on sentait bienfaisant. C'est
essentiellement parce que, dès la première
entrée de Christians- Delyne, la pièce prend
un rythme forcené. C'est subsldiairement
parce que Paul Vandenberghe, le sympa-
thique Jeune autaur qu'on a apprécié éga-
lement comme acteur , a farci ses trois ac-
tes de mots spirituels qui passent la ram-
pe aveo une remarquable facilité. SI bien
qu'il a tiré l'effet maximum de causes
Infimes.

Trépidante , inquiète sans raison et ras-
surée pareillement à contretemps, roma-
nesque et autoritaire, un peu «folache» mais
touchante, envahissante par son amour
Jaloux et tuante par ses soupçons dépla-
cés, Christlane Delyne, dans ses toilettes
ahurissantes, avec ses mines inégalables et
ses coq-à-1'âne gentiment loufoques, a
certainement concentré en une infatigable
dépense de dynamisme le comique dé si-
tuation, le comique de mots et le comique
de composition. Paul Ichac, par contraste,
devait forcément paraître fade et un peu
k l'image de ces maris que dessine Dubout ,
emportés k la laisse, impuissants, dans le
sillage d'une « maîtresse femme ».

Les continuelles querelles de ce couple
qui s'adore ainsi depuis vingt .ans (moins
35 minutes d'infidélité réciproque et... ima-
ginaire I) devaient être opposées au paisi-
ble concordat qui lie Camille et Gérard.
Simulant le coup de foudre, ces Jeunes gens
se sont mariés pour obtenir leur indépen-
dance. Leurs rapports ont été réglés par
quelques conventions lucidement élaborées.
Et 11 se trouve qu 'ils sont heureux.

De ces deux méthodes d'aimer , l'une sur
le qul-vive. l'autre dans . la sérénité, la-
quelle est là meilleure ? Ce n'est pas cette
pièce qui le dira , puisque finalement cha-
cune retombe dans les bras de son cha-
cun.

... Quand danse sur le tapis une souris
et que le chat n 'est pas là...

Encore une petite cause à grands effets !
A. R.

CHAUMONT

Une conférence
sur la tuberculose bovine

(c) Une trentaine d'agriculteurs se trou-
vaient réunis, vendredi soir au collège
pour entendre une conférence de M. Gas-
ton Gehrig, vétérinaire à Marin , sur la
tuberculose bovine.

Introduit par M. W. Montandon. le
conférencier s'attacha d'abord à dépein-
dre les dégâts causés par la terrible ma-
ladie non seulement dans notre troupeau
national , mais indirectement sur les êtres
humains. Il montra également, chiffres
en mains, les répercussions impression-
nantes de cette maladie sur notre écono-
mie.

Après avoir exposé les mesures prises
par l'Etat pour aider les agriculteurs dans
la lutte contre la tuberculose des bovins,
l'orateur souligna qu'un but à atteindre
serait de rendre la région d'élevage : En-
ges - Lignières - Chaumont, complètement
franche de bêtes malades. Il engagea les
agriculteurs présents à demander l'exa-
men préalable gratuit de leur bétail et
d'adhérer à la lutte. ,,

Une discussion nourrie suivit l'exposé de
M. Gehrig, montrant à quel point les pay-
sans sont intéressés par cette Importante
question .

ATJ THÉÂTRE

Appellation des rues
et numérotation
des immeubles

(c) Le développement de notre village et
la construction de nouveaux immeubles
ont obligé le Conseil communal de revoir
la question de l'appellation de nos rues et
la numérotation des immeubles devenant
compliquée et défectueuse.

Se basant sur la conception moderne de
l'urbanisme, après avoir consulté les mem-
bres de la commission d'urbanisme, il a
pris la décision essentielle suivante :

La Grande Bue, de bas en haut, forme
l'axe des rues. Toutes ont leur commence-
ment à l'endroit où elles débouchent dans
cette artère principale, et leur numérota-
tion partira de là. Cette numérotation se
fera par rue en prenant à droite les numé-
ros pairs, à gauche les numéros impairs.
Des modifications et adjonctions ont été
en outre apportées à l'appellation de plu-
sieurs rues.

LA BRÉVINE

Soirées du Ski-club
(c) Les soirées annuelles du Ski-club ont
eu lieu samedi et dimanche ; elles avaient
attiré un public des plus nombreux.

Le programme comprenait d'abord' la
pièce « Le domaine des Obrets »,
tirée du roman campagnard fort connu de
J.-Ed. Chable. Le drame découpé un peu
à la manière d'un film , est d'une présen-
tation originale et nouvelle qui évite les
entractes. La mise en scène de M. Jean-
Pierre Schmid était tout à fait réussie et
les décors qu'il ajvait brossés étalent de
grande valeur ; ils ont été applaudis, tout
comme les acteurs. Les rôles, dont plu-
sieurs étalent difficiles à -rendre, ont été
défendus avec vie et naturel.

La revue toujours amusante, et due &
la plume alerte de M. Raoul Patthey. a été
enlevée avec verve par l'auteur et l'orga-
nisation de Jeunesse. Le public a pris plai-
sir aux chansons anciennes devenues fa-
milières et aux charges spirituelles et sans
méchanceté que provoquent ceux qui ont
été mêlés aux incidents locaux de l'année.
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FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Ma grâce te suffit.
Heureux ceux qui procurent la

naix, car Ils seront appelés enfants
de Dieu. Matth.V, 9.

Madame Eva Vautravers-Jeannet, à
Couvet ;

Mademoiselle Léa Jeannet . à Zurich;
Monsieur et Madame Edmond Jean-

net-Nicolet et leur fils, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Paul Jeannet-

Joliat, à Sonceboz ;
Madame et Monsieur Oscar Joss-

Jeannet et leurs enfante,  à Berne ;
Madame et Monsieur Paul Walder-

Jeannet et leur fille , à Peseux ;
Madame Alice Byser-Jcannet et ses

enfants, à Peseux ;
Madame et Monsieur Robert Fivaz et

leurs enfants , à Couvet :
Madame Nancy Jacot-Hintenlang et

famil le , à Granges (Soleure);
les famil le*. Cand . Beurret . Rosselet,

Robert. Burgat . Bolomey.
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le grand chagrin de faire part de

la perte qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne do

Madame

Christian HINTENLANG
née Elisa JEANNET

leur chère sœur, belle-sœur, tante,
grand-tante, cousine et parente, que
Dieu a rappelée à Lui subitement, dans
sa 84me année, le 5 décembre 1948.

Peseux, le S décembre 1948.
(Rue de Corcelles 10.)

Culte pour la famille, à 13 h. 15.
L'incinération, sans suite, aura lieu

mercredi 8 décembre 1948.
Culte au crématoire, à 14 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Soirées du Football-club
(c) Gros succès pour l'équipe qui a Joué...
«On demande un ménage », comédie en
trois actes de J. de Létraz. Rarement
l'équipe — il s'agit des acteurs, évidem-
ment ! — a donné une telle impression de
cohésion et d'entente. On ne saurait de-
mander plus de Jeunes amateurs qui, pour
la plupart , en sont à leurs débuts. Chacun
mérite des éloges, d'autant plus que toute
charge aurait démoli la pièce, délicate à
Jouer et qui nécessite de la finesse. Mlle
Al. Baumann , qui a dirigé les répétitions,
a fait du tout bon travail : bonne mise en
scène et maquillages réussis. Un bon point
à Jacques-Jacqueline, aussi Jolie fille que
Joli garçon , et d'un Jeu très sûr.

Les pupillettes de Cudrefin. dirigées par
Mlles B. et T., ont donné deux très Jolis
ballets, bissés avec enthousiasme.

CUDREFIN

Je sais que mon Rédempteur est
vivant. Job XIX, 25.

Monsieur et Madame Georges Schmit-
ter-Krauser ;

Monsieur et Madame Charles Schmit-
ter-Manfrini ;

Madame Lucie Schmitter, à Lausan-
ne ;

Les familles Gruber, Weber et Schmit-
ter,

ont le chagrin de faire part du décès
de

Mademoiselle

Berthe-Sophie SCHMITTER
leur chère sœur, belle-sœur, tante,
grand-tante et amie, que Dieu a reprise
à Lui le 5 décembre 1948. dans sa 59me
année, après une douloureuse maladie.

Neuchâtel. le 5 décembre 1948.
L'inhumation, sanR suite, aura lieu le

8 décembre 1948, à 15 heures.
Culte à l'hôpital des Cadolles. pour la

famille et les amis, à 14 h. 45.

Mes pensées ne sont pas vos
pensées.

Mes voles ne sont pas vos voles
dit l'Eternel. Es. LV, 8.

Madame Aimé Perret-Gentil et se«
fils,

Monsieur Jean-Claude Perret-Gentil et
sa fiancée,

Monsieur Gilbert Perret-Gentil, à Neu-
châtel ;

les enfants et petits-enfants de feu
Jules Perret-Gentil ;

Madame veuve Rosalie Jenny, à la
Brosse sur Chez-le-Bart, ses enfants et
petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur

Aimé PERRET-GENTIL
leur cher époux, père, frère, beau-frère,
beau-fils, oncle, parent et ami, enlevé
à leur affection après une longue et dou-
loureuse maladie, dans sa 56me année.

Là se reposent ceux qui sont
fatigués et sans force.

Domicile mortuaire: place de la Gare
5, Neuchâtel.

L'ensevelissement aura lieu à Saint-
Aubin, mercredi 8 décembre 1948.

Culte au temple à 13 h. 30.

Le comité de la Société fraternelle
de prévoyance, section de Neuchâtel,
a le regret de faire part à ees mem-
bres du décès de

Monsieur

Aimé PERRET-GENTIL
membre actif .

Madame Henri Dellenbach-Repond,
ses enfants et petits-enfants, à Castle-
Hill (Australie) ;

Les familles Dellenbach et Repond ;
Les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de
Monsieur

Henri DELLENBACH
que Dieu a repris à Lui le 5 décembre
1948 dans sa 68me année, après une
courte maladie.

Castle-Hill et Neuchâtel.

Dieu est -amour.
Madame J. Frey-Hauser et ses en-

fants ;
Madame et Monsieur F. Turin-Frey et

leurs enfants Raymond et Charly ;
Monsieur Jean Frey,
ainsi que toutes les familles parentes

et alliées ont le pénible devfiir d'annon-
cer le décès de

Monsieur

Charles FREY-HAlfêER
leur cher époux, papa , beau-père, grand-
papa , frère, beau-frère, oncle et parent,
enlevé à l'affection des siens, dimanche
matin , après deux jours de maladie,
dans sa 55me année.

Cormondrèche, le 6 décembre 1948.
Que ta volonté soit faite.

Au revoir époux et papa chéri,
que ton repos soit doux comme ton
cœur fut bon.

L'enterrement, sans suite, aura lieu
mardi 7 décembre, dans l'intimité de la
famille.

Suivant le désir du défunt
le deuil ne sera pas porté

et prière de ne pas faire de visite
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Le comité de la Cagnotte de l'avenue
de la Gare, Neuchâtel. a le pénible de-
voir d'annoncer à ses membres le décès
de

Monsieur

Charles FREY-HAUSER
membre du comité.


